
HAAG (Eugène\ théologien protestant français, 
né à MontbèTiard 1808-1868). Il écrivit, en collabo­
ration avec son frère EMILE, né à Montbéliard (1811-
1865), la France protestante. 

HAAEÎ.ON, nom de plusieurs rois de Norvège, de 
933 à 1386. — HAAKON VII, roi de Norvège, fils du 
roi Frédéric VIII de Danemark, proclamé en 1903, à j 
la suite de la séparation de la Norvège et de la Suède. 

HAARLEM ou HARLEM 7ém'\ v. des Pays-Bas 
ch.-l. de la Hollande-Septentrionale ; 76.800 h. Pairie 
de Van der Heist, Berghem. Coster Wotvwerman. 
Haarlem soutint un siège célèbre contre le duc 
d'Albe. qui s'en empara en 1373. 

HAARLEM imer ou lac de), vaste bassin entre 
Haarlem. Amsterdam, Leyde. et qui fut desséché : 
artificiellement de 1837 à 1840; peuplé de 23.000 h. 

HABACUC 'kukl. l'un des douze petits prophètes i 
juifs, qui véctit entre 650 et 627 av. J.-C. C'est lui. : 
dit-on, qui visita et nourrit Daniel dans la fosse aux ] 
lions. 

HABSBOURG \bour] {maison de), ancienne fa­
mille d'Allemagne, originaire de la Souabe. Elle 
conquit avec Albert le Riche (1153) 
des territoires considérables eh 
Suisse et en Alsace, et parvint au 
trône impérial avec Rodolphe de 
Habsbourg, dont les descendants 
forment la famille d'Autriche-
Hongrie, pays sur lesquels ils ré­
gnèrent jusqu'en 1918. 

RARSHEIM [ha-im'], ch.-l. de 
c. ; arr. de Mulhouse (Haut-Rhin), 
1.800 h. 

HACHETTE (Jeanne LAISNÉ, 
dite Jeanne), héroïne française, 
née à Beauvais vers 1434: célèbre 
par la part qu'elle prit à la défense 

t*de sa ville natale, qu'assiégea 
Charles le Téméraire en 1472 ; 
elle renversa d'un coup de ha-
chette (d'où son nom) le porte-étendard bourguignon. 

HACHETTE ( Jean-Nicolas-Pierre j , géomètre fran­
çais, né à Mézières (1769-1834). 

HACKLENDER [lèn'-dèr] (Frédéric-Guillaume), 
romancier allemand, né à Burtscheid (1816-1877). 

HADDINGTON ^digri-ton1}, v. d'Ecosse, ch.-l. de 
comté, sur la Tyne ; 4.100 h. Le comté a 43.230 h. 

HADÈS ou ADÈS [dèss], nom grec de Pluton. 

Jeanne Hachette. 

Hœndel. 

HADRAMAOUT, région de l'Arabie méridionale, 
s'étendant au long de la côte du golfe d'Aden ; 
300.000 h. env. 

HAECK.EL r/tè-kèt] (Ernest), biologiste allemand, 
un des défenseurs les plus hardis du transformisme, 
né à Pot^dam en 1834. 

H E N D E L lièn-dèl] Georges-Frédéric), composi­
teur allemand.'né à Halles (Saxe), mort aveugle à Lon­
dres. Il a laissé des opéras en 
grand nombre, et surtout des 
oratorios (Israël en Egypte, 
Judas-Macchabée, etc.), écrits 
dans un style plein de no­
blesse, (te puissance et de ma­
jesté (1683-1759). 

H E R I N G [hé-rin'-gh] (Guil­
laume), connu sous le pseu­
donyme de WILIBALD ALEXIS, 
littérateur allemand,. né à 
Bresiau. auteur de poésies, de 
drames et de romans histori­
ques (1798-1871). 

El AI 1/; [fiz] (Schems-Eddin-
Mohamed;, l'un des plus célè­
bres poètes lyriques de la Perse, né à Chiraz au 
commencement, du xive siècle, m. en 1388 ou 1389. 

HAFSIDES, dynastie musulmane de l'Afrique du 
Nord, qui régna sur la Tunisie de 1228 à 1574). 

HAGEDORN (Frédéric de), poète allemand, né à 
Hambourg (1708-1734), auteur de Fables et de Contes. 

HAGEN [gkèn), v. d'Allemagne (AVestphalie) ; 
92.800 h. 

HAGENBACH (Pierre de), gouverneur d'Alsace 
pour Charles le Téméraire ; né en Franche-Comté 
vers 1420. décapité en 1474 par le peuple de Brisach. 

HAGETMAU '[mô\, ch.-l. de c. (Landes), arr. de 
Saint-Sever. sur le Bouts, affl. de l'Adour ; 2.830 h. 
Patrie de P. Duprat, 

HAGH9, v. du Japon (Hondo), sur la mer du Ja­
pon : 25.000 h. 

HAGONDANGE, comm. de la Moselle, arr. de 
Metz-Campagne ; 3.020 h. Aciéries. 

H.C61E (la), cap à l'extrémité N.-O. de l à pres­
qu'île du Cotentin. 

HAGUENAU 'ghe-nô], ch.-l. d'arr. (Bas-Rhin), sur 
laModer; 13.800 h. Grandes filatures — L'arr. a 
3 cantons. 5S comm. et 74.G90 h. 

HAHNEMANN (Frédéric), médecin allemand, fon­
dateur de l'école homéopathique (1755-1843). 
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BAÏBERABAD ou I3YIÏEIRAB6 AD [bad*), le plus 
gra&d Etat vassal de TEmpire des Indes, gouverné 
pa r l e nizam; 13.373.00!) h. C'est Tant?, royaume de 
Goleonde de^ xve et xvi° s. La capit. Ha.lder.abad, 
a otiO.ûOO h. — Autre v. de THindoustan, prov. de 
Bombay: 76.600 h. 

HAÏDER-ALI, sultan de Mysore, qui disputa 
pendant plus de vingt ans THindoustan aux Anglais 
(1717-1732). 

HAÏ-DZUONG ou HAK-BUONG, v. de Tlndo-
chine française (Tonkin;, dans le delta du fleuve 
Rouge; 8.000 h. Les Français s'en emparèrent en 
1873. 

HAIG (Douglas), comte de Bemersyde. feld-maré-
chal anglais, né en 1861 ; généralissime des troupes 
britanniques de 1915 à 1918. 

HAÏL, v. de l'Arabie cen­
trale, Chammar; 20.000 h. 

HAÏNAN ou HAÏ-NAN, île 
du golfe de Tonkin, dépen­
dante de la Chine (prov. du 
Rouang-Toung) ; 2 millions 
d'h. Capit. Khiong - Tclléou. 
Gisements de houille. — Le 
détroit d'Haïnan sépare l'île 
du continent. ,v\ '^'-'^%.W--' v~̂ ' 

HAINAUT (hê-nô), anc.pays '': •\^-^^% ' , / 
de l'empire carolingien, arrosé > \ %"^5%^\>' 
parl'E.icaut, la Meuse.l'Haine ' - • 
(d'où le nom du pays;, le Douglas Tiaig. 
Rhosne, la Dendre, etc. Après 
avoir été l'apanage d'une famille comtale, il suivit 
des fortunes diverses, fut rattaché aux Pays-Bas et 
enfin à la Belgique, dont i! forme une province. — 
Nom donné à une province de l'ancienne France, 
cédée à Louis Ni V par le traité des Pyrénées (1639;, 
et qui a contribué à former le départ, du Nord. 

HAINAUT prov. industrielle de la Belgique : 
1.231.000 h. (Hainwjers). Ch.-l. Mons. 

UAÏPHONG ou HAÏ-PÎIONG 'a-i-fong\ v. du 
Tonkin, sur Tune des branches du. fleuve Rouge; 
27.000 h. Ch.-l. de province. Port actif. 

HAÏTI , Tune des grandes Antilles, désignée au 
trefois sous le nom de Saint-Domingue ; 3.225.000 h' 
Divisée en deux-Etats indé­
pendants : la République 
d'Haïti, i.631.000 h. (Haï­
tiens), capit. Port-au-Prin­
ce, et la République Domi­
nicaine. V. DOMINICAINE 
[République). L'île d'Haïti 
fut découverte le 6 décem­
bre S492 par Christophe Co­
lomb, qui lui donna le nom 
d'iiisjjumota. 

IÏAKATA, v. du Japon 
file de Kiou-Siou) ; 23.000 h. 

H A K L U Y T (Richard), 
géographe anglais, né àEy-
ton, auteur d'un recueil de 
Voyages célèbres (lb'53-l(il6). 

51AKODATÉ, v. du Ja­
pon, dans l'île .d'Yéso, sur 
le détroit de Maisumaï 
Pêcheries. 

HAT.BERSTADT. v. de Prusse (Saxe), sur la 
Ilo^zemme ; 47.000 h. Com­
merce actif. 

HALDAT DU LYS (Alexan­
dre!, physicien français, né à 
Bourmont (1770-1332). 
• RALES (Stephenj, natura­

liste et physicien anglais (1677-
47611. 

HALÉVY.'Fromental). com­
positeur français, né à Paris, 
auteur du Val a"Andorre, 
de la Juive. Charles VI, 
l'Eclair, la Reine de Chy­
pre, etc . œuvres d'une scien­
ce soli'de et d'un grand senti­
ment dramatique (1799-1SG2). 

HALÉVY (Ludovic), neveu du précédent, littéra­
teur français, né et m. à Paris (1834-1918). Auteur, 

Armoiries de la République 
d'Haïti. 

144.000 h. Port actif. 

Fr. Halévy, 

; - ' • |YiPf ! 
Lud. Halévy. 

avec Meiîhac d'opérettes et de comédies spirituel-
les : la Belle-Hélène, le Petit Duc, Froufrou, etc. 
A publié seui d'amusantes fan­
taisies : Monsieur et Madame 
Cardinal, et des romans : 
VAbbé Constantin, etc. Mem­
bre de l'Académie française. 

HALEVY (Joseph), orien­
taliste français, né à Andri-
nople en 1827. 

HALICARNASSE. ancien-
nev. de l'Asie Mineure (Cariei, 
où régnèrent Mausole et Ar-
témise. Patrie des historiens 
Hérodote et Denys. Auj. Bou-
droun. 

HALIFAX, v. d'Angleterre, 
comté d'York, près du Caider : 100.000 h. Houille. 

HALIFAX, ch.-l. de la Nouvelle-Ecosse (Canada,, 
sur l'Atlantique ; 4à.6f)0 h. Port très important. 

HALIFAX (George, marquis de), homme d'Etat 
et écrivain anglais (1633-1693). 

HALIFAX (Charles, comte de), poète et homme 
d'Etat anglais, dévoué à Charles II (1661-1715). 

HALL. v. d'Allemagne (Wurtemberg), sur le Ro­
cher: 9.300 h. Bains fréquentés. 

HALLAM (Henry), historien anglais (1777-1839) ; 
il a écrit l'Histoire constitutionnelle de l'Angleterre. 

HALLE, v. de Prusse (Saxe), sur la Saale : 
180.000 h. Université célèbre ; commerce actif. 

HALLE (Jean-Noël), médecin français, né à Paris 
(1754-1822) : créateur de l'enseignement de l'hygiène, 

UALLENCOURT, ch.-l. de c. (Somme), arr. d'Ab-
beville. sur le plateau de Ponthieu; 1.503 h. 

HALLER [ter] (Albert de), anatomiste et bota­
niste suisse, né à Berne (1708-1877). 

HALLER (Albin), chimiste français, né à Felle-
ringen (Haut-Rhin) en 1849. Membre de l'Académie 
des sciences. 

HALLER (Joseph), général polonais, né eh 1873. 
A combattu pour la restauration de la Pologne. 

HALLE Y Edmond, astronome anglais, né à Lon­
dres (1656-1742) ; auteur1 de travaux sur les comètes. 

HALLSTATT ou HALLSTADT, bourg d'Au­
triche, dans le Salzkammergut. sur le lac de HalU-
tatt; 1.730 h. On y a découvert de très nombreux 
tombeaux préhistoriques. 

HALLUIN, comm. de France (Nord), arr. de 
Lille: 13.760n. Brasseries,dis­
tilleries, tissus. 

HALMSTAD, v. de Suède. 
sur le Cattégat ; 18.000 h. 
Bains de mer. 

HALS Frans), peintre fla­
mand, né à Malines vers 1580 ; 
auteur de portraits etde sujets 
de genre traités dans une ma­
nière large et franche, d'un 
coloris très hardi et très sûr; 
m. à Ilaarlem en 1666. 

HAM [ha/n1] , eh.-l. de c. 
( Somme ), arr. de Péronne. 
sur la Somme : 2.100 h. [Ha-

~mois). Pairie de.Vadé.Foy. — 
Louis-Napoléon, depuis empereur, fut, en 1840. en­
fermé au fort de Ham. et s'en échappa en 1846. 

HAMADAN, v. de Perse (Irak-Adjemi), sur un 
contrefort du mont Elvend ; 30.000 h. 

HAMAMATSU. v. du Japon (île de nondo), près 
de la côte sud; 65.000 h. 

HAMBORN, v. industrielle d'Allemagne (Prusse), 
sur l'Emscher: HO/KO h. 

HAMBOURG -han-hour], v. libre d'Allemagne, 
sur l'Elbe ; 1.Q2:;.000 li. (Harûbovrgeoi^. Capitale d'un 
petit territoire indépendant. Commerce et indus­
trie très considérables. Pr 'se par Davout en 1813. 

HAMILTON (ton'j. v. d'Ecosse, comté de Lanark, 
sur la Cïvde . berceau d'une illustre famille 
écossaise; 31.000 b. 

HAMILTON, v. du Canada, prov. d'Ontario, à 
l'extrémité du lac Ontario ; lOO.OuO h. 

HAMILTON [comte d'). gentilhomme né en Ir­
lande. Il suivit les Stuarts en France, et écrivit 
les spirituels Mémoires du comte de Gramont 
(1646-1720). 
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HAMILTON (Alexander), homme d'Etat améri­

cain, né dans l'île de Nevis (Antilles). Il fut un des 
collaborateurs les plus fidèles de Washington (1757-
1804). 

HAMILTON (William), le principal représentant 
de la philosophie écossaise, né à Edimbourg (1788-
1856). 

KAMLET ram*-W:, prince de Jutland. connu d'a­
près une légende racontée par Saxo Grammaticus : 
il aurait vécu au v siècle. Il simula la folie pour 
venger son père. Shakespeare Ta rendu immortel. 

Hamlet , drame de Shakespeare, en cinq actes. 
L'admirable peinture de Tàme d'Hamlet, rêveur 
philosophe, contemplatif, succombant sous le rôle 
que lui assigne la fatalité des circonstances, la tou­
chante esquisse de sa fiancée, Ophélie, font de ce 
drame un des chefs-d'œuvre de la littérature an­
glaise (1602). Les écrivains font souvent allusion à 
la scène si saisissante des fossoyeurs, où le néant 
de l'homme ressort si énergiquement. V. TO BE OR 
NOT TO BE et THAT THE QUESTION (Partie roue). 

Hamlet, bel opéra en cinq actes, paroles de Mi­
chel Carré et Jules Barbier, d'après la tragédie de 
Shakespeare : musique d'Ambroise Thomas (16GS). 

HAMM, v. d'Allemagne (Prusse-Occidentale), sur 
la L ppe; 45.700 h. Fonderies. 

HAMMA (Le), comm. d'Algérie (dép. et arr. de 
Constanline) ; 5.493 h. Eaux thermales abondantes. 

HAMME. v. de Belgique 'Flandre-Orientalej, sur 
laDurme. affl. de l'Escaut; 14.00.1 h. 

HAMMEBFEST [fèsf;, v. de Norvège (Fin-
mark): 2.700 h. C'est le port le plus septentrional de 
l'Europe. 

HAMMER-PURGSTALL (Joseph de), orientaliste 
et hi torien allemand, né à Grau, auteur d'une His­
toire de l'Empire ottoman (1774-1*56}. 

HAMMOURAISI, roi de Babylone (xxme s. av. 
J.-C). Son code de lois, gravé sur une stèle, est 
très important. 

HAM ON -Jean-Louis), peintre français, né a 
Plouha. auteur de charmants tableaux de genre : Ma 
sœur n'y est pan. Ce n'est pas moi (1821-1874). 

HAMOUN 'lac), grand bassin marécageux, sur 
la frontière de la Per. e et de TAfghaniMan. 

IIAMPDEN [ham'jhdèn] (John), patriote anglais, 
né à Londres, cousin de Cromweil (lo94-iJ43). 

HAMPSIIIRE ou HANTS, comté d'Angleterre, 
dans l'île de Wight, sur la Manche ; 433.000 h. 
Capii. YTifiehester. 

HAMPSHIRE (New-). V. NEW-HASMP^HIRE. 
H. t l lPSTEA'f >ham'p-stid), v. d'Angleterre, au­

jourd'hui 'nndue avec Londres. 
HAMPTON- COURT [ Imm'p-ton'-kovrf ], rési­

dence royale d'Angleterre, près de Londres (comté 
de Rurrey) : célèbre ga!erie de tableaux. 

HANAU, v. d'Allemagne (Hesse-Nassau), sur le 
Mein ; 30.000 h. Napoléon y vainquit l'armée austro-
bavaroLe en 1813. 

Ban d 'Is lande , roman de Victor Hugo, qui est un 
développement en action de la théorie du beau dans 
le laid, œuvre de jeunesse d'ailleurs fort inégale (1823). 

HANG-TCHËOU, v. de Chine, capil. de la prov. 
de TchéVKiang: 730.000 h. Indu-trie active. 

HANKEOU ou UANG-S4ÉOU,v. de Chine, prov. de 
Hou-Pé.surle Han-Kiang : 1.460.000 h. Opium, étoffes. 

HAN-KIANG, grande riv. de Chine, a L'A. gauche 
du fleuve Bleu. 

HANLEY fhan'-lè], v. d'Angleterre (Stafford) ; 
66.000 h. Porcelaine. 

HANNON le Grand , général carthaginois du 
in» siècle av. J.-C. 

HANNON, navigateur carthaginois du v« siècle 
av. J . -C. qui entrepi'it le périple de l'Afrique. 

HANOÏ, capit. du Tonkin (Indochine franc.), sur 
le fleuve Rouge; 106.000 h. Indu-trie active. Cette 
ville tut prise par Francis Garnier en 1873, et par 
le commandant Rivière en 1882. 

HANOTAUX. ftdj (Gabriel), diplomate et historien 
français, membre de i'Académie française, né à 
Beaurevoir (Aine) en 1833 ; auteur d'une Histoire 
du cardinal de Richelieu et d'une bonne Histoire 
de la nation française. 

HANOVRE, ancien royaume, actuellement prov. 
de Prusse: 3.017.000h. (Hanoi-riens,. Ch.-l. Hanovre; 
sur la Leine, s.-affl. du Weser : 392.000 h. 

HANRIOT [ri-o] (François), révolutionnaire fran­
çais, né à Nanterre ; il commandait la force armée 
et les sections de Paris pendant la Terreur. Exécuté 
au 9-Thermidor (1761-1794). 

Hanséaticjues (villes), ligue ou Hanse des villes 
commerciales de l'Allemagne du Nord-Ouest, à la 
tête desquelles était Lûbeck". La Hanse ou Ligue lian-
séatiqv.e date de 1241 ; elle avait pour but de proté­
ger le commerce des cités allemandes contre les pi­
rates de la Baltique et de défendre leurs franchises 
contre les princes voisins. Hambourg, Brème, Lu-
beck. Cologne étaient les principaux centres. Cette 
confédération politique et commerciale, qui fleurit 
pendant plusieurs siècles et étendit au loin son com­
merce, comptait, à la fin du xv^ siècle, soixante-
quatre villes, possédait des flottes, une armée, un 
trésor et un gouvernement particuliers. La marine 
de ces villes avait le monopole du commerce de la 
Baltique.et laligue avait des comptoirs depuis l'An­
gleterre jusqu'à Novgorod en Russie. En décadence 
dèsîexvie siècle, la liante ouvrit ses derniers ports au 
commerce ^général en 1723. 

HAOURÎN, nom qu'on donne à la région de la 
Syrie située à TE. du Jourdain et au S. de Damas. 
Plateaux déserts et secs. C'est YAuranitide des an­
ciens, aujourd'hui profondément décime. 

HAOUSSA, région du Soudan entre le Bornou, 
le Niger et le Sahara; habitée par les Peuhls, C'est 
en partie l'ancien royaume de Sokoto. 

HAPL V. APIS. 
I I A R A L D , nom de plusieurs rois de Danemark, 

de Suède et de Norvège. 
HARBOUHG [bour], v. d'Allemagne (Hanovre) ; 

sur l'Elbe; 66.000 h. 
HARCOUKT [kour] (Henri DE LORRAINE, comte d'), 

dit Cadet la p.-r le, célèbre capitaine français 
(1601-1666. : — HENRI d'HARCOURT, maréchal de 
France (1654-1718!. 

HARDENBERG [dèn-bèrgli] [prince Charles-Au­
guste de>, diplomate au service de la Prus.-e, qu'il 
représenta au Congrès de Vienne ; né à Essenroda 
[Hanovre! (1730-1822). 

HARDING (Warenl. homme politique américain 
(|863-lti23). Président des Etats-Unis (1920). * 

HARDT, massif boisé de la Bavière rhénane, qui 
prolonge les Vosges au N. (680 m. d'alt. maximum). 

HARDY (Alexandre], médiocre, mais très fécond 
poète dramatique français, ne à Paris. Il contribua 
à fixer la forme de la tragédie clas ique (1370-1631). 

Hardy (Thomas), romancier et poète anglais, né 
près de Dorchesier en l'S40. 

Harengs (Journée des), combat livré parles Fran­
çais le 12 février 1429. pour arrêter un convoi de ha­
rengs destiné aux Anglais qui assiégeaient Orléans. 

HARFLEUR, comm. de la Seine-Inferieure. sur 
Tesluairedr. de la Seine: 4.675 h. (Harfleurtais ou 
Harpeurtois). Ch. de f. Et. 

HARISPE (Jean-Isidore), maréchal de France, 
né à Saint-Etienne-de-Baïgorry (Basses-Pyrénées] 
(1768-1835). 

HARïAY [le] (Achille de), président du parle­
ment de Paris, né à Paris (1336-16191. 

HARIAY DE CHAMPVALLON (François de), 
archevêque de Paris. II eut une grand part à la 
révocation de Tédit de Nantes (1623-1695). 

HARLEM. V. IlAARLEM. 
HARMODIUS [uss]. Athénien qui conspira avec 

son ami ARISTOGITON contre les fils de Pisiatrate, 
Hipparque et Hippias (534 av. J.-C). 

Harmonies de la na t«re ,par Bernardin de Saint-
Pierre, sorte d'appendice aux Etudes du même au­
teur, ouvrage qui est plutôt d'un poète et d'un phi­
losophe que d'un naturaliste (1796). 

Harmonies économ iques , ouvrage remarquable 
de F. Bastiaf. où il défend les principes de la li­
berté économique 0849). 

Harmonies politiques et re l igieuses , Oéles et 
élégies d'un caractère rêveur et mystique, par La­
martine (1830). 

n i i t o (don Louis de), diplomate espagnol, neveu 
du fameux duc d'Olivarès. Il négocia avec Mazarin 
la paix des Pyrénées (i59S-16C)t ). 

HAROLD, Voi saxon d'Angleterre de 1035 à 1040. 
— HAROLD II . roi d'Angleterre en 1066. vaincu et 
tué la même année à Hastings par Guillaume le 
Conquérant. 
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Harpignies. 

MAROUE, ch.-l. de e. (Meurthe-et-Moselle), arr. 
de Nancy, sur le Madon ; 480 h. 

HAROUN - AL-RASCHID ou HAROUN - E R 
RESCHID, calife abbasside de Bagdad, né à Reï, 
Cruel pour les ennemis de sa puissance, mais géné­
reux, instruit, éloquent, il exerça la souveraineté 
avec grandeur, et eut en vue le bien de ses peuples. 
Sa cour était remplie de savants, de poètes, de lit­
térateurs. On croit que les Mille et une Nuits sont 
une production de son règne. Il fut en relations 
d'amitié avec Charlemagne (765^809). 

Harpagon, principal personnage de l'Avare, co­
médie de Molière, dont le nom est employé pour 
désigner un fesse-mathieu, un ladre consommé. 
Harpagon a tellement perfectionné la science de 
l'économie domestique, qu'il ne donne pas, mais 
prête seulement le bonjour. 

BARPALE, un des généraux d'Alexandre, gouver-
neurdeBabylone, où il déroba letrésor des anciens rois. 

Ha rp i e s . Sous ce nom, qui signifie voleuses, on 
désigne en mythologie trois monstres ailés, ayant 
un visage de femme, le corps d'un vautour et des 
griffes crochues. Elles étaient très voraces. 

HARPIGNIES [gui] (Henri), paysagiste français, 
ne à Valenciennes (1819-1316). 

HARPOCRATE, dieu grec 
du Silence. 

HARSIAR, v. d'Ethiopie, 
capit.dela'prouincedeHarrar, 
aux confins du pays des Soma-
lis : 50.000 h. Elle est unie à 
Djibouti par un chemin de fer. 

HARRISBOURG [ bour ] , 
v. des Etats-Unis, ch.-I. de 
l'Etat de Pensvlvanie; 76.000 h. 

HARIUSON [zon'} (John), 
mécanicien anglais, auquel on 
doit le pendule appelé compen­
sateur (1693-1776). 

H A R R I S O N (William-
Henri), né â Berkeley (Virginie), général américain, 
président des Etats-Unis en 1840 (1773-1841). 

HARRISON (Benjamin), président des Etats-Unis 
de 1880 à J 893 ; né en 1833, m. en 1901. 

HARROGATE, v. d'Angleterre (comté d'York) : 
33.700 h. Eaux sulfureuses. 

HARTFORD [hart'-ford'}, capît. et port du Connec-
ticut (Etats-Unis), sur le fleuve homonyme : 138.000 h. 

HARTLEY [île (David), médecin et philosophe 
anglais, né à Illingworth (1705-1757). 

HARTMANN (Robert de), philosophe et savant 
allemand, auteur de la Philosophie de l'Inconscient. 
Né à Berlin (1842-1906'). 

HAHTSOEKER [tsou-kèr] (Nicolas), physicien 
hollandais (1656-1725). 

HARTMANNSWEILERIfcOPF, sommet des 
Vosges (956 m.), dominant les vallées de la Thur et 
de la Lauch. Très disputé entre Français et Alle­
mands pendant la Grande Guerre, surtout en 1915. 

HAHTZENRUSCH [tsèn] (Eugenio), auteur dra­
matique espagnol, né à" Madrid Isùo-J880). 

HARVARD {Université d'), célèbre université libre 
à Cambridge (Etats-Unis), et qui embrasse toutes les 
connaissances humaines. 

HARVEY [vè] (William), médecin anglais, né à 
Folkestone, célèbre par la découverte de la circu­
lation du sang (1578-1658). 

HARZ ou MARTZ [ harts], petit massif monta­
gneux de l'Allemagne, partagé entre le Hanovre et 
le Brunswick, sur la riv. dr. du Weser. Magnifiques 
chaos de granits dénudés et sauvages, théâtre de 
nombreuses légendes germaniques (v. WALPCRGIS. 
La cime culminante, le Brocken ou Blocksberg, 
atteint 1.140' m. Grandes richesses minérales. 

HASE (Charles-Benoist), helléniste allemand éta­
bli en France, né en Saxe (1780-1864). 

HASPARREN[?-èu], ch.-l. de c. (Basses-Pyrénées1, 
an", de Bayonne, sur un sous-affluent de TAdour : 
5.060 h. (Hàsparrandais). Tanneries. 

HASPE, v. d'Allemagne (Prusse, présidence 
d'Arnsperg), au confluent du Haspe dans l'Ennepe ; 
23.600 h. 

HASSAN-IBN-SABBAH, fondateur delà secte 
syrienne des Assassins, né à Reï vers 1056: m. en 1124. 

HASSE ( Jean-Adolphe-Pi erre), compositeur de 
musique allemand (1699-1783). 

HASSELT [self], v. de Belgique, ch.-l. de laprov. 
de Limbourg, sur îaDemer, affl. de là Dyle; 17.100 h. 

HASTINGS stin'-glis], v. d'Angleterre (Susses), 
où Guillaume le Conquérant vainquit Harold en 
1066 ; 66.500 h. Port sur la Manche. Bains de mer. 

HASTINGS (Warren). gouverneur de l'Inde an­
glaise, • né à Churchill. Accusé de malversations 
pendant l'exercice de son gouvernement, il fut ac­
quitté après un procès retentissant (1732-1818). 

HATHOR ou ATHOR, une des grandes déesses 
égyptiennes, que les Grecs identifièrent avec Aphro­
dite. 

HATZFELD ïfèld], noble et ancienne famille d'Al­
lemagne, qui a iourrii plusieurs personnages remar­
quables. 

HAUBOURDIN, ch.-l. de c. (Nord'i, arr. de Lille ; 
sur la Deule ; 9.650 h. (Haabourdinais). Ch. de f. N. 
Raffineries. 

Haudr ie t tes , religieuses hospitalières, établies à 
Paris au xm e siècle. 

HAUGWITZ (comte Henri de), homme d'Etat et 
diplomate prussien. Il dut signer avec la France le 
traité de Baie (1752-1831). 

HAUPTYLANN rha-oupf (Gerharf1. poèteet auteur 
dramatique allemand, né à Salzbrunn en 1862 : au-
teurdu Voiturier Henschel et des (Tisserands, œuvres 
puissantes et à tendances sociales. 

HAURÉAU Barthélémy), historien et philosophe 
français, né à Paris, auteur d'une remarquable His­
toire de la philosophie scotastique (1812-1896). 

HAUSSMANN (Eugène-Georges), administrateur 
français, né à Paris, préfet de la Seine sous le se­
cond Empire : célèbre par les travaux d'embellisse­
ment qu'il a fait exécuter dans la capitale (l809-f891ï. 

HAUSSONYÏLLE 'Othenin, comte a"), homme poli­
tique et historien français, né à Paris (1809-1884); — 
Son fils. GAERIEL-OTHENTN. littérateur, membre de 
l'Académie franc., né à Gurcy-le-Chàtel (1843-1924). 

HAUTEFORT [6-te-for], "ch.-l. de c. ÏDordogne), 
arr. de Périgueus ; 1.260 h. Minerai de fer. 

HAUTEFORT (Marie de), fille d'honneur de 
Marie de Médicis. Elle fut un moment très en faveur 
à la cour de Louis XIII (J616-1691 ). 

HAUTERIVE (Maurice, co?nte d1}, diplomate 
français, né à Aspres (1754-1830'p. 

HAUTEVILLE, ch.-l. de c. (Ain) ; 
non loin de TAlbarine : 1.080 h. 

HAtTMONT, comm. du Nord, 
13.280 h. 

HAUTPOUL (Jean-Joseph d'à général français, né 
à Cahuzac (Tarn}, blessé mortellement à la bataille 
d'Eylau (1734-1807). 

HAUT ta-u-i] (l'abbé René-Just), minéralogiste 
français, né à Saint-Juste (Oise). H a créé la cristal­
lographie (L743-1822). 

HAUT (Valentin), frère du précédent, fondateur 
de l'institution des Jeunes-
Aveugles. C'est lui qui imagina 
pour les aveugles les caractères 
en relief (1745-1822). 

HAVANE (Lai, capit. de l'île 
de Cuba, sur la côte septentrio­
nale ; 363.000 h. -fîavanais). Ma­
gnifique rade. Tabac et cigares, 
rhum. café. 

HAVEL (la), riv. d'Allemagne 
(Mecklembourg et Prusse), reçoit / * 
la Sprée ; 320 kil. 

HAVEHHILL, y. des Etats-
Unis (Massachusetts; ; 54.000 h. 
Chantiersde constructions: surle 
Merrismac (bateaux marchands). 

HA VET 'vè] (Ernest), érudit français, né à Paris, 
auteur du Christianisme et ses origines et d'une 
belle édition des Pensées de Pascal (IS13-1SS9:. 

HAVRE (Le), ch.-l. d'arr. (Seine-Inférieure), à 
l'embouchure de ia Seine. Ch. de f. Et., à 89 kil. O. 
de Rouen et à 228 kil. N.-O. de Paris ; 163.370 h. 
(Barrais). Port très important, pai où se fait la plus 
grande partie des relations entre la France et l'Amé­
rique du Nord. Grand marché de coton, café, sucre. 
Patrie de Georges et Madeleine Scudéry. Ancelot, 
Bernardin de Saint-Pierre. Casimir Delavigne. Fré- -
dérick Lemaître. — L'arrond. a 13 cant., 122 comm., 
290.630 h. 

; arr. de Belley, 

d'Avesnes, 

Valentin Haûy. 
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Havdn. 

HAAAÏ ou SANDWICH (îles), archipel de la 
Polynésie 'Océanie). sous la dépendance des Etats-
Unis depuis 1898; 256.000 h. [Hawaïens). Cap. Ho-
nolulu. Principales îles : Oàhou, Haicaï. œaouï, 
Kaoual. Niihaou, Molokaï, Lanaï, Kahoulaouï. 

HAWRINS rha-ou-kinV (John) . marin et navi­
gateur anglais 1520-1595). 

HANVTHORNE (Nathaniel), romancier .améri­
cain, né à Salem (1804-1864). 

HASO [kso] (François-Nicolas-Benoît), général et 
ingénieur militaire français, né à Lunéville ; il se 
signala au siège d'Anvers (1774-18381. 

HAYANGE, ch.-l. de c. de la Moselle, arr. de 
Thionville-Est, sur le Fensch, affluent de la Mo­
selle ; 10.640 h. Mines de fer. Métallurgie. 

Haydée ou le Secret, opéra-comique en trois 
actes' paroles de Scribe, musique d'Auber, une de 
ses meilleures productions. 

HAYDN [a-ian] (François-Joseph), compositeur 
de musique allemand, auteur 
de symphonies et d'oratorios 
remarquables : la Création. 
les Saisons, etc. : d'une inspira­
tion inépuisable, Haydn avait 
la grâce, le charme, l'élégance 
et aussi la grandeur et la vi­
gueur (1732-1809;. 

HAYE [La), v. du royaume 
des Pays-Bas, résidence des 
pouvoirs publics, non loin de 
la mer du Nord ; 361.000 h. 
Palais de la Paix. 

HAYE-DESCARTES (Fa), 
ch.-l. de c. (Indre-et-Loire), 
arr. de Loches, sur la Creusé; 
1.700 b. Cb. de f. Orl. Miel, pruneaux. Patrie de Des­
cartes. 

BAYES 'Rutherford-Birchardi.président des Etats-
Unis de 1877 à 1881 (1822-1893). ' 

RAYES (Isaac-IsraëT., voyageur américain, explo­
rateur des régions arctiques; né àChester (1832-1881). 

HAYNAU :Julius Jacob de), feld-maréchal autri­
chien. Il réprima avec cruauté le soulèvement hon­
grois. Né à Cassel (17SG-1S53). 

HAYTER [hè-tèr_ George;, peintre anglais d'his­
toire et de portraits, né à Londres (1792-1871). 

HAZARÈH ou HAZARAS. peuple de race mon­
gole, habitant l'ouest de TAfehanistan. 

BAZEBROUCK-, ch.-l. d'air. (Nord), sur le canal 
d'Hazebrouck à la Lys. Ch. de f. N., à 52 kil. N.-O. 
de Lille: 14.590 h. {Hazebroukois). Filatures. Patrie 
de Ruvssen. — L'arr. a 7 cant., 54 comm.. 90.940 h. 

HAZLITT 'William), littérateur et critique an­
glais, né à Maidsfone (1778-1830). 

Heautoutimorounienos (ou l'Homme qui Se pu­
nit lui-même), comédie de Térence. œuvre char­
mante, d'une philosophie pleine de bonté et d'huma­
nité. C'est dans cette comédie que se trouve le vers 
si connu : 

Homo sum, ei humani nïhil a me alienum puto. 
HEBBEL (Frédéric';, poète dramatique allemand 

(1813-1863). 
HEBBURN [hèb'-beurn], v. d'Angleterre (Dur-

ham)_; 21.700 h. 
BÉBÉ, déesse de la Jeunesse, fille de Jupiter et 

de Junon. Elle fut chargée par ^§Ë> 
Jupiter de verser aux dieux le nec- T̂ P̂ à 
tar et l'ambroisie, jusqu'au jour /^-,Wr^ 
où Ganymède la remplaça dans j, f/%\ 
cette fonction. Elle épousa Her- / ~fy . " * 
cule, lorsqu'il fut admis au nom­
bre des dieux. 

Hébé, statue en marbre, de Rude 
(1857) ; musée de Dijon. 

HÉBERT 'bèr] (Jacques-René), 
homme politique français, né à 
Aleneon. Substitut du procureur 
de la Commune, rédacteur du Père 
Duchesne. feuille des plus violen­
tes, il fut l'un des instigateurs des 
massacres de septembre et exerça 
sur la Commune de Paris une 
influence prépondérante jusqu'à son arrestation. Il 
mourut sur Téchafaud avec plusieurs de ses parti­
sans* dits Héberiistes (17ÔM794;. 

Hébé. 

HEBERT (Ernest), peintre français d'histoire et 
de portraits, au stvle aristocratique et fin, né à Gre­
noble (1817-1908). Auteur de la Malaria, du Baiser 
de Judas, du Sommeil de l'Enfant Jésus, etc. 

BEBktvE, fl. de Thrace, auj. la Mavitza. 

HEBREUX [breû], nom que portait primitivement 
le peuple juif, issu du patriarche ilêber, un des an­
cêtres d'Abraham. Il fut remplacé par celui d'tsraé-
lite, du mot Israël, surnom de Jacob. Celui de Juif 
(en lat. Judœus) ne date que de la captivité de Ba-
bylone. Il prévalut, parce que les habitants du 
royaume de Juda furent subjugués les derniers. 
V.'PALESTINE. 

HÉBRIDES, îles anglaises de PO. de l'Ecosse ; 
100.000 h. Les principales sont Lewis, Benbecula, etc. 
Terres montagneuses, peu habitées, peu fertiles. 
Monuments préhistoriques. 

HÉBRIDES (Nouvelles-),V. NOUVELLES-HÊBRIDES. 
HÉBRON, V. de Palestine, près de Jérusalem. 

Fut en partie détruite en 1834, à la suite d'une 
révolte. 

HÉCATE, un des noms répondant à deux divi­
nités assez différentes : l'Hécate simple, divinité 
lunaire, identifiée avec Artéinis, et la triple Hécate, 
divinité infernale, à trois têtes ou trois corps, et 
identifiée avec Perséphone. 

HÉCATÉE de Milet, historien et géographe 
grec du vie siècle av. J.-C. 

HECK.EL (Edouard-Marie), naturaliste français, 
né à Toulon, m. à Marseille (1843-1916). 

HÉCLA ou I I E K L A {mont), volcan du S.-O. de 
l'Islande; 1,557 m. d'altitude. 

HECTOR, le plus vaillant des chefs troyens, fils 
de Priam et époux d'Andro-
maque. II tua Patrocle et fut 
tué lui-même par Achille. 

HÉCUBE, épouse de Priam. 
Pendant la guerre de Troie, 
elle perdit presque tous ses 
enfants, au nombre de dix-
neuf, et vit massacrer sous ses 
yeux le vieux Priam, son époux, 
Polyxène, sa fille, et Astyanax, 
son petit-fils. 

Hécnbe f tragédie d'Euri­
pide, œuvre pathétique et élo­
quente (424 av. J.-C). 

Hécyre (/') ou la Belle-Mère, 
comédie de Térence. Les ca- wector. 
ractères des femmes y sont tracés avec une délica­
tesse charmante. 

HÉDÉ, ch.-l. de c. (Ille-et-Vilaine), arr. de Ren­
nes, près du canal d'Ille-et-Rance ; 650 h. 

HEDJAZ, Etat libre et indépendant de l'Arabie ; 
750.000 h. Villes principales ; La Mecque et Médine, 
Relié par le chemin de fer du Hedjaz à Damas et à 
TAnatolie. 

HEEREN [hé-rèri] (Ludwig), historien allemand, 
auteur de remarquables études sur la vie écono­
mique des anciens (1760-1842). 

REERLEN, v. industrielle des Pays-Bas, prov. 
de Limbourg; 32.000 h. 

HEGEL Ighèl], philosophe allemand, né à Stutt­
gart. Sa philosophie, ou hégélianisme, aux tendances 
panthéistiques, dérive des doctrines de Rant, Fichte 
et Schelling, et eut une influence considérable sur 
l'évolution de l'esprit allemand (1770-1831). 

Hégire. V. ERE. 
HEIDELBERG [ha-i-dèl-bèrgh], v. d'Allemagne, 

Bade, sur le Neckar; 60.800 h. Université célèbre; 
château remarquable. 

H E I L B R O N N lia-il], v. d'Allemagne (Wurtem­
berg), sur le Neckar; 44.000 h. 

HEILTZ-LE-MAURUPT [élts-le-md-ru], cb.-l. 
de c. (Marne), arr- de Vitry-le-François ; 410 h. 

HEIM [em"; (François-Joseph), peintre d'histoire 
français, né à Beïfort (1787-1865). 

HEINE [hè-ne] (Henri), poète allemand, né à Dus-
seldorf, mort à Paris; auteur de poésies charmantes, 
d'une mélancolie ironique et douloureuse [Inter­
mezzo, Livre des Chants), d'impressions de voyage 
(Reisebilder) écrites avec une verve pétillante, en 
allemand et en français (1799-1856). 
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HEINSIUS fsi-uss] (Daniel), philologue hollan­

dais, né à Gand (1380-1665) ; — Son fils, NICOLAS, 
philologue distingué, né à Leyde (1020-1081). 

HEINSIUS (Antoine), grand pensionnaire de Hol­
lande, ennemi implacable de Louis XIV (11)43-1720). 

HE I ,DE» [dèr] (Le), v. forte des Pays-Bas, 
Hollande .-iepienirionale, sur lamerduNord; 29.000h. 
Port militaire, 

1IELENA, Y. des Etats-Unis, capit. de l'Etat de 
Montana: 12.000 h. 

H E L E N E , princesse grecque, célèbre par sa 
beauté. Fille de Léda. sœuj de Castor et de Folios, 
épouse de Mériélas. elle fut enlevée par Paris, ce qui 
détermina l'expédition des Grecs contre Troie. 

Hé lène , tragédie d'Euripide, que dépare une fan­
taisie trop romanesque (412 av. J.-C.). 

HÉLÈNE (sainte), mère du grand Constantin ; 
morfe en 327. Fête ïe 18 août. 

HÉLÉNUS 'nuss\, habile devin troyen, fils de 
Priam et d'IIécube. 

IIELGOLAND [hf-Lglio-larCd] ou HELIGOLAND 
[é, lan], île allemande, dans la mer du Nord, au large 
des estuaires de l'Elbe et <\\i Weser ; 2.400 h. Magni­
fiques falaises. Appartint longtemps aux Anglais. 

HÉLI , juge et grand prêtre des Juifs. Il éleva le 
jeune Samuel (xne hiécle av. •J.-C). 

11ÉLL1DES (les), filles du Soleil et sœurs de 
Phaéton, changées toutes trois en peupliers après la 
mort de leur frère. 

HÉLICON, mont de la Grèce (Béotie), consacré 
aux Mu>es; auj. Palœn-Vouno ; i.750 m. On le prend 
souvent comme synonyme de Pinde, de Parnasse. 

IIÉI.IE (Faustin), jurisconsulte français, né à 
Caen (1799-1884). 

I lé l iée, tribunal populaire d'Athènes, qui siégeait 
sur une place publique voisine de l'Agora et dont 
les membres {héliastes}. firés au sort parmi les ci­
toyens, recevaient un salaire de Irais oboles. 

i lÉLIODORE, romancier grec, né à Emèse 
(ine s.); auteur de Théagène et Chariclée. 

HÉLIODOHE, minière de Séîeucus Phiîopator, 
roi de Syrie. Le Livj'e des Macchabées raconte qu'au 
moment "où il tentait d'enlever les trésors du temple 
de Jérusalem, il en fut empêché par l'intervention 
de trois anges. 

Uélio ore chassé du temple, fresque de Ra­
phaël, au Vatican (Chambres) ; — peinture murale 
de Delacroix, à l'église Saint-Sulpice (Paris). 

IIÉT.IOGABALE ou ÉLAGABALE, empereur 
romain, né à Antioche en 204 ; il régna de 218 à 222. 
Il est reste célèbre par ses folies, ses cruautés et ses 
débauches. 

HÉLIOPOLIS [liss]. V. BALBECE. 
HÉLIOPOLIS, v. de la Basse-Egypte, auj. ruinée, 

près du Caire. Kléber y battit les Mameluks (1800;. 
(Hab. Hélinpolitains.) 

HELLADE, nom primitif de la Grèce-. Auj., le 
royaume de Grèce. (Hab. Hellènes.) 

HELLANICOS [koss], historien grec du ve siècle, 
né à Mylilène. 

HfiLLE [chenal de la), passe entre l'île d'Oues-
sant et la côte. 

BELLE, fille d'Athamas, roi de Béotie. Enlevée 
sur le bélier à toison d'or avee son frère Phryxus, 
elle donna son nom à THellespont, où elle se noya 
[Myth.). 

HELLEMMES-LILLE, comm. duNord,faubourg 
de Lille : 13.320 h. 

HELLÈNE, fils de DeucaTion et de Pyrrha, père 
des /Te/tènes ou Grecs. 

Helléni<]ucs ou Histoire de la Grèce, par Xéno-
phon, continuation de l'ouvrage de Thucydide, récit 
agréable, mais incomplet, où l'auteur montre une 
partialité excessive en faveur de Sparte (ive s. 
av. J.-C). 

HELLESPONT [è-lès-pon>, nom ancien du détroit 
des Dardanelles. 

HELMEND ("hèl-men'd], riv. de l'Afghanistan, qui 
se jette dans le lac Hamoun ; J .100 kil. 

HELMHOLTSB (Hermann de), physiologiste et 
physicien allemand, né à Potsdam, auteur dé remar­
quables travaux sur l'optique, l'électricité et l'acous­
tique (1821-1894). 

Y an der Helst. 

i — HEN 
HELjHONT [mon] (Jean-Baptiste Fan), médecin 

belge, né à Bruxelles (1577-1644,) ; découvrit le suc 
gastrique. 

HELMSTEDTfsler , v. d'Allemagne (Brunswick) ; 
13.600 h. 

IIÉLOÏSE, nièce du chanoine Fulbert, née à Pa­
ris, célèbre par son amour pour Abélard ; morte au 
Paraclet, dont elle était devenue abbesse (n01-li64i. 

Héloïse [la Nouvelle). V. JULIE. 
HÉLOS 'luss;. v. de l'ancienne Laconie : ses habi­

tants (Hélotes ou Ilotes) furent réduits en esclavage 
par les Spartiates. 

HELSINGBORG :sin'gh-bargh\ v. maritime de 
la Suède, à l'entrée du Sund ; 47.000 h. 

HELSINGFORS 'singn forss] ou HELSINKI , 
cap. de la Finlande, riur le golfe de Finlande 189.000 h. 

HELSINGOR. v. du Danemark, dans l'île de 
Seeland. sur le Sund ; 18.000 h. 

HELST Barthélémy Fa?i der), peintre hollan­
dais, né à Haarlem ; il s'adonna surtout au portrait. 
Ses chefs-d'œuvre soni : le 
Banquet de la garde civique; 
le Jugement du prix de l'arc, 
etc. (1611 ou 16U-1678;. 

HELVÉTIE [sî], province 
orientale de la Gaule, compre­
nant à peu près le territoire 
occupé aujourd'hui par la 
Suisse, à laquelle on donne 
souvent ce nom. (Hab. Helvè­
tes ou Helvétiens.) 

HELVÉTIQUE [Confédéra­
tion). V. SUISSE. 

HELVÉTIUS (si-uss] (Clau­
de-Arien), littérateur et philo­
sophe sensualiste, né à Paris, auteur du livre De Ves­
prit 1713-1771). t 

HEM, comm. du Nord, arr. de Lille : 4.820 h. 
Hémicycle dn Pa la is des b ranx-a r t s •;";. pein­

ture murale de Paul Delaroche, à Paris (1837). Cette 
composition, le chef-d'œuvre de l'auteur, représente 
les trois grands arts personnifiés par Ictinus. Phi­
dias et Apelle, siégeant à une sorte de tribunal sou­
verain devant lequel se tiennent debout les quatre 
figures allégoriques de l'Art grec, de l'Art romain. 
de l'Art gothique et de l'Art de la Renaissance, 'en­
tourant la Gloire qui distribue des couronnes. De 
chaque côté de ce'groupe central sont rassemblés les 
artistes les plus célèbres de tous les temps. 

H E M S T E R n u i S 'hu-iss] (Tibère), critique et sa­
vant hollandais, né à Groningue (4685-1766). 

HEMUS [muss\ nom ancien des Balkans. 
HENARÊS [rèss], riv. d'Espagne, s.-affl. duTage ; 

il reçoit le Mançanârèz, qui baigne Madrid: 150 kil. 
RENAULT ~nô] (Charles-Jean-François), historien 

et poète, né à Paris, président au parlement de Pa­
ris [1685-1770). 

HENDAYE ïan-da~ie], comm. des Basses-Pyré­
nées, arr. de Bavonne. sur la Bidassoa : 4.630 h. 
Hendayais). Ch. de f. Orl. et Midi. Liqueur estimée 

dite eau-de-vie d'Hendaye. 
HENDON. bourg d'Angleterre. Middlesex, non 

loin de Londres ; 56-000 h. 
HEXGELO,v. des Pays-Bas, Overyssel ; 26.000 h. 
HÉNIN-LIÉTAHD [tar]. comm; du Pas-de-Calais 

(arr. de Béfhune) : 14.033 h. Ch. de f. N. Batistes re­
nommées. 

HENNEBONT \bon\ ch.-l. de c. 'Morbihan), arr. 
deLorient : 8.680 h. {Hemiebontah... Ch. de f. Et. 
et Orl. Port sur le Blavet. En 1342. Jeanne de Mont-
fort y soutint victorieusement un siège contre Char­
les de Bïois. 

HENNEQUIN 'khi 'Antoine-Marie), avocat fran­
çais, né à Monceaux rSeine( (1786-1840}. 

HENNEQUIN Philippe-Augu-tin), peintre et gra­
veur français, né à Lyon (1773-1863) :'— Son petit-fils. 
ALFRED-NÉOCLÈS, auteur dramatique français, né à 
Liège ; auteur de comédies pleines d'esprit et de 
mouvement (1842-1887). 

HENNER \nèr\ fJean-Jacques), peintre français, 
né à Bernwiller (Alsace). Auteur d'œuvres remar­
quables par une entente parfaite de la lumière, la 
beauté du coloris, la noblesse des formes : le Lévite 
d'Ephraïm, Christ mort, Madeleine, etc. (1829-1905). 
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HENNUYER rnu~ié] (Jean LE), évêque de Lisieux. 
B sauva les protestants de son diocèse au moment 
de la Saint-Banhelemy (1497-157*). 

HENRI 1er, dit l 'Oiseleur, roi de Germanie, em­
pereur d'Allemagne de 919 à 930 ; — HENRI II, duc 
de Bavière en 995. empereur d'Allemagne de 1002 à 
1024; — HENRI III . empereur d'Allemagne de 1039 
à 1036 ; — HENRI IV, fils du précédent, empereur de 
i036 à 110j. Il soutint une lutte terrible contre le 
pape Grégoire VII pour la question des investi­
tures, et dut venir s'humilier à Canossa (1077). Il 
favorisa le développement de la bourgeoisie des 
villes ; — HENRI V. fils du précédent, empereur de 
1103 à 1125 : — HENRI VI. dit le Cruel, flls et succes­
seur de Barberousse, empereur de 1190 à 1197 ; — 
HENRI VII, duc de Luxembourg, empereur de 1308 

HENRI 1er. fiis de Robert II, et de Constance, 
roi de France de 1031 à 10GO. Il se vit disputer la 
couronne par son frère cadet Robert, qu'il vainquit 
grâce au secours de Robert le Diable, duc de Nor­
mandie. Il pardonna à son frère et lui céda le duché 
de Bourgogne, fondant ainsi la première maison des 
ducs de Bourgogne. Sous le règne de Henri 1er, i a 
famine et le-Tguerres civiles décolèrent la France. 
Pour mettre fin à ces dernières, l'Eglise promulgua 
la loi dite Trêve de Dieu. Il épousa, vers 1051, Anne 
ou Agnès, fille de JaroAav. duc de Russie. 

HENRI i l , fils de François 1er et de Claude de 
France, né à Saini-Germain-en-Laye en 1519. roi de 
France de 1547 à 1559. Henri II, fidèle à la politique 
de son père, commua la lutte contre Charles-Quint. 
S'unissant aux protestanis, il s'empara facilement 
des trois évèchés : Metz, Toul 
et Verdun (1532). et ce lut en 
vain que l'empereur envoya 
cent mille hommes pour re­
prendre Metz : François de 
Guise força le duc d'Albe à 
lever le siège. Après l'abdi­
cation de Charles-Quint, son 
flls Philippe II. roi d'Espa­
gne, allié aux Anglais, conti­
nua la guerre et pril Saint-
Quentin ; mais Henri rappela 
d'Italie le duc de Guise, qui 
surprit Calais et en chassa 
les Anglais (1538). Philippe 
consentit alors sagement à -
signer la paix de Caieau-Cambresis, qui nous laissa 
définitivement les trois évèchés et Calais. Henri II 
mourut Tannée suivante d'un coup de lance dans 
l'œil, en jouiant dans un tournoi contre Montgo-
mery. Prolecteur des lettres et des arts, comme ;on 
père, il eut le tort de favoriser l'influence croissante 
des Guides, et son administration financière fut dé­
plorable. -Il avait épousé Catherine de Médicis, en 
13.13. — Son tombeau, un des chefs-d'œuvre de l'art 
de la Renaissance, se trouve dans la basilique de 
Sainf-Denis. 

HENRI I I I , fils de Henri II et de Catherine de 
Médicis. né à Fontainebleau en 1351, roi de France 
de 157'.- à 1589. Il venait d'être élu roi de Po'ogne 
lorsque la mort de son frère Charles IX le rappela 
en France. Ce prince, plein de vices et de passions 
mesquines, s'entoura de favo­
ris que l'histoire a flétris du 
nom de mignons. Il fut un 
des rois les plus incapables 
et d'ailleurs les moins obéis 
qu'ait eus la France. En 1375, 
il épousa Louise, fille du 
comte de Vaudeniont,'de la 
mai .on de Lorraine. — Les 
catholiques formèrent enfre 
eux. dès 137fi, une associa­
tion nommée la sainte Ligue. 
Sous prétexte de défendre la 
religion, ils méconnurent l'au­
torité du roi, qui, aux états de 
Blois, crut faire un coup de 
maître en se déclarant le chef de la Ligue : il ne le fut 
que de nom. Le vrai chef fut Henri de Guise, qui fit 
excommunier Henri de Navarre comme chef des héré­
tique^ et organisa le conseil îles Seize. Le Béarnais, 
se voyant exclu du trône, commença la guerre des 

Henri III. 

trois Henri et battit Joyeuse à Coutras. Les Seize 
appelèrent alors dans Paris Henri de Guise, qui y 
vint, malgré la défense du roi. Le peuple de Paris, 
« qui avait fait la Saint-Barthélémy contre les pro­
testants, fit la jownée des Barricades contre la 
royauté ». Henri III eût été détrôné ce jour-là, hi le 
duc de Guise eût montré plu* de décision. Il réussit 
à s'enfuir de Paris à Chartres. Là il nomma Guise 
généralissime des armées du royaume, et convoqua 
les états généraux à Blois, mais il fit assassiner son 
adversaire, qui se voyait déjà maître, du trône ; le 
cardinal, frère du duc de Guise, eut le même sort le 
-lendemain. En présence du soulêvemenl des villes, 
Henri III appela à son secours le roi de Navarre, 
se réconcilia avec lui pour venir assiéger Paris, et 
le reconnut pour son successeur avant de mourir, 
assassiné par un moine, fanatique ligueur, Jacques 
Clément. 

Henri I I I e t sa eonr, drame historique en cinq 
actes et en prose, par Alexandre Dumas père (1829). 

Henr i (guerre aes trois), troubles de la Ligue ; 
ainsi nommée parce que Henri / / / 'é ta i t à la tète des 
royalistes, Henri de Navarre (plus fard Henri IV) à 
la tète des huguenots, et Henri de Guise à la tète 
de la Ligue. 

HENRI IV, flls d'Antoine de Bourbon et de 
Jeanne d'Albret, né au château de Pau en 1553. roi 
de France de 1389 à 1610. Il avait épousé, en 1572, 
Marguerite de Valois et échappé à grand'peine, au 
lendemain de son mariage, à la Saint-Barthélémy. 
Les catholiquesrefm.èrent d'abord de le reconnaître, 
mais il réussit, grâce à son habileté patiente, son 
énergie, sa persévérance, à conquérir tout son 
royaume. Allie en 1589 à Hen­
ri I I I , vainqueur de Mayenne 
à Arques et à Ivry, il vint 
assiéger Paris ; mais les Es­
pagnols joints aux ligueurs 
l'obligèrent à lever le siège. 
Il alla guerroyer dans les 
provinces, pendant que les 
Seize dominaient dans la ca­
pitale ei se perdaient par leurs 
excès. Mayenne, espérant ob­
tenir la couronne pour lui, se 
décida enfin à convoquer les 
états à Paris ; mais le jeune 
duc de Guise et îe roi d'Espa­
gne la voulaient aussi pour 
eux-mêmes. Dans ces conjonctures, les états déclarè­
rent que la couronne ne pouvait être transférée en des 
mains étrangères. Ce fut alors que Henri crut pou­
voir embrasser la religion de la majorité des Fran­
çais, et abjura le protestantisme (1593) ; il entra 
dans Paris Tannée suivame. En lb'98. il conclut le 
traité de Vervins avec l'Espagne et promulgua Tédit 
de Nantes. Peu à peu, il rétablit Tain orité royale sur 
les provinces, où dominaient encore les grands, et il 
n'hésita pas à faire exécuter un de leurs chefs, le 
duc de Biron, qui avait conspiré. — La France paci­
fiée, il résolut de réparer les maux de quarante ans 
de guerre civile, de rendre au peuple sa prospérité 
passée. Il voulut'que tout paysan put « mettre, cha­
que dimanche, la poule au pot». Il fut aidé avec 
dévouement par Sully.dans la reforme des abus finan­
ciers, et, sur les conseils d'Olivier de Serres, il en­
couragea l'agriculture. Sérieusement occupé d'assu­
rer la grandeur de la France. Henri IV songea à 
utiliser ses ressources pour abaisser, avec l'appui des 
protestants d'Allemagne, la maison d'Autriche. Vain­
queur, il aurait établi en Europe un conseil suprême 
où le droit eût primé la force. Tout était prêt pour 
l'exécution n"e ce grand dessein. îor. qu'il l'ut assas­
siné par un fanatique, nommé RavaTac. Il avait 
épousé, après son divorce d'avec Marguerite de Va­
lois, Marie de Médicis, qui lui succéda, comme ré­
gente, pendant la minorité de Louis XIII. 

Henr i IV jouan t avec ses enfawts, tableau d'In­
gres (182Î-) : Henri IV joue, devant Marie de Médicis, 
avec ses enfanfs ; il est à quatre pattes, et en porte 
un sur son dos. L'ambassadeur d Espagne entre et 
paraît surpris : « Avez-vous des enfants. Monsieur 
l'ambassadeur? — Oui. sire. — En ce cas, je puis 
achever le tour de la chambre. » 

HENRI v, nom que l'on donne au comte de Cham-
bord, bien qu'il n'ait jamais régné. V. CUAMBORD. 
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Henri VIII. 

HENRI S», dit Beauelerc , né en 1068, fils de 
Guillaume le Conquérant, roi d'Angleterre de 1100 
à 1135 ; — HENRI II, né en 1133, roi d'Angleterre de 
1154 à 11^9, autour du meurtre de Thomas Becket ; 
— HENRI III , né en 1207, roi d'Angleterre de 1216 a 
1272 ; — HENRI IV, né en 1367, roi d'Angleterre de 
1399 à 1413 : — HENRI V, né en 1337, roi d'Angleterre 
de 1413 à 1422. Prince énergique et habile, il vain­
quit les Français à Azincourt et se fit reconnaître 
comme régent et héritier de la couronne de France ; 
— HENRI VI, flîs du précédent, né en 1421, roi de 
1422 à 1471. Ses armées luttèrent en vain pour com-
server les conquêtes de Henri V en France : elles 
durent évacuer le continent, et du mécontentement 
de toute la nation anglaise à ce sujet sortit la guerre 
des Deux-Roses ; — HENRI VII, né en 1457, roi d'An­
gleterre de 1485 à 1503, le pre­
mier de la dynastie des Tu-
dors. Il mit fin, dans la ba­
taille décisive de Bosworfh, 
à la guerre des Deux-Roses, 
et grâce à son énergie sombre 
et soupçonneuse restaura l'au­
torité royale en Angleterre ; — 
HENRI VIII, fils du précé­
dent, né en 1491, roi d'Angle­
terre de 1509 à 1547. Il gagna 
la bataille de Guinegatte sur 
les Français (1513), se pro­
nonça pour Charles-Quint con­
tre François Ier, rompit avec 
l'Eglise catholique et fonda 
Vang licanUme. Instruit, aimant les arts, mais cruel 
et débauché, il épousa successivement six femmes : 
Catherine d'Aragon, Anne de Boleyn, Jane Sey-
mour, Anne de Clèves, Catherine Howard, Cathe­
rine Pair , et en fit périr deux sur Téchafaud : Anne 
de Boleyn et Catherine Howard. 

Henri IV, drame de Shakespeare '1597), une de 
ses œuvres les plus puissantes ; — Henri y, drame 
du même (1599s ; — Henri VI, drame du même (1590-
1592) ; — Henri VIII, drame du même, joué vers 1613. 

Henr i V i n , opéra en quatre actes et six tableaux, 
poème d'Armand Silvestre et Léonce Détroyat, mu­
sique de Saint-Saëns (1883). 

H E N R I 1er, r o i de Castille de 1214 à 1217 ;— 
HENRI II le Magnifique, comte lie Transtamare, roi 
de Castille de 1368 à 1379 ; il se maintint sur le 
trône grâce a Charles V et à Du Guesclin, qui l'ai­
dèrent à triompher de son frère et rival. Pierre le 
Cruel ; - HENRI III , roi de Castille de 1390 à 1406 ; 
— HENRI IV. roi de Castille. de 1454 à 1474. 

Henr i {le Jeune), opéra-comique en deux actes de 
Môhul (1797) ; l'ouverture de cet opéra est une belle 
symphonie de chasse universellement connue. 

HENRI le Lion, duc de Saxe et de Bavière, 
né à Ravensburg. célèbre par ses lut­
tes contre Frédéric Barberousse et 
contre Henri VI (1129-1195). 

HENRI le Navigateur , fils de 
Jean Ie*1 de Portugal, né à Porto. 
C'est lui qui fut l'instigateur des 
voyages de découvertes dont s'hono­
rent ses compatriotes (1394-1460). 

Henr i ad e (la), poème épique sur 
la Ligue et sur Henri IV ; œuvre 
froide, mais bien versifiée, par Vol­
taire (1723). C'est la seule épopée 
remarquable que présente la litté­
rature française moderne. 

HENRICHEMONT[an,mon],ch.-l. 
de c. (Cher), arr. de Sancerre; 2.875 h. 
Ch. de f. Orl. 

HENRIETTE-ANNE D'ANGLE­
T E R R E , fille de Henriette de France 
et de Charles Ie r d'Angleterre, fem­
me de Philippe d'Orléans, frère de 
Louis XIV. Elle négocia avec son 
frère Charles I I le traité de Dou­
vres. Son oraison funèbre est un des 
chefs-d'œuvre de Bossuet, qui a tiré 
de merveilleux effets de la mort pré­
maturée de la princesse (1644-1670). 

H E N R I E T T E - M A R I E D E 
FRANCE, fille de Henri IV et de 
Marie de Médicis, femme de Char­

les I^r, roi d'Angleterre (1605-1669). Bossuet pro­
nonça son oraison funèbre. 

HENRIQUEL-DUPONT [kèl-du-pon] (Louis-Pier­
re), graveur français, né et mort à Paris (1797-1892). 

HÉPHAISTOS [fa-is-toss], dieu grec du feu et du 
métal, le Vuleain des Latins. 

HÉPHESTION ou ÉPHESTION, favori d'A­
lexandre le Grand ; m. en 324 av. J.-C. 

Heptaméron ou Nouvelles de la reine de Navarre 
(Marguerite de Valois), contes imités de Boccace et 
écrits avec facilité (1539). 

Heptamonide, nom donné par les Grecs à la 
moyenne Egypte, qui était divisée en sept nomes ou 
circonscriptions administratives. 

Heptarcl i ie anglo-saxonne, nom donné aux sept 
royaumes • de Kent, Susses, Wessex, Essex, Nor-
thumberland, Est-Anglie et Mercie : fondée au ve et 
au vi« siècle dans la Grande-Bretagne. Les sept 
royaumes, qui s'épuisèrent en luttes continuelles, 
furent réunis en un seul [Angleterre] sous Egbert (827 •.. 

HÉRA, déesse grecque, épouse de Jupiter, déesse 
du mariage, la Junon des Latins. 

JHÉRACLÉE, ville ancienne de l'Asie Mineure 
(Bithynie) ; auj. Erekli. ;Hab. Héraeléens.) 

HÉRACLÉE, V. ancienne de l'Italie (Lucarne), 
où Pyrrhus vainquit les Romains en 280 av. J.-C. 

HÉRACLÈS. V. HERCULE. 

HÉRACLIDE du Pont, philosophe grec, disciple 
de Platon et d'Aristote (iv<= s. av. J.-C.j. 

HÉRACLIDES, dynasties grecques du Pélopo-
nèse, de Corinthe, de Lydie et de Macédoine, qui 
prétendaient descendre d'Hercule ou Héraclès. Les 
Héraclides du Péloponèse sont les plus célèbres : 
unis aux Doriens, ils chassèrent les Achéens du sud 
de la Grèce. 

HERACLITE, philosophe grec de l'école io­
nienne, né à Ephèse. Le feu était pour lui Télément 
primitif de la matière soumise à un perpétuel chan­
gement (576-480 av. J.-C). 

HÉRACLIUS 1er [uss], empereur d'Orient de 610 
à 641 ; — HÉRACLIUS II, fils du précédent. Il régna 
après lui pendant trois mois et demi. 

Héracl ius , tragédie en cinq actes et en vers, de 
P. Corneille (1647). Œuvre souvent confuse et obs­
cure, où étincellent pourtant quelques beautés. 

HÉRAT Ira] ou B É R A T , V. forte de l'Afghanis­
tan, dans le Khoraçan oriental, sur le Héri-Roud ; 
20.000 h. 

HÉRAULT [rô], fl. côtier de France. Il descend 
du massif de l'Àigoual. arrose Pêzenas et Agde, et 
se jette dans la Méditerranée; cours 160 kil. 

HÉRAULT, département formé d'une partie du 
Languedoc; préf. Montpellier ; s.-préf. : Béz-iers, Lo-

HERAULT 



H É R — ] 

rféve, Saint-Pons. 4 arr., 36 cant., 341 comm., 
488.215 h. 16e région militaire ; cours d'appel et évê-
chê à Montpellier. Ce département doit son nom au 
fleuve côtier qui l'arrose. 

HÉRAULT DE SECHELLES (Marie-Jean), pré­
sident de la Convention, né à Paris; m. sur lécha-
faud avec les dantonistes (1759-1794). 

BEttBAILT [bô], ch.-l. de c. (Loir-et-Cher), arr. 
de Blois, près de la^Cisse; 685 h. 

HERBELOT Ile] DE MOLAINVILLE (Barthé­
lémy d1), orientaliste français, né à Paris (1625-1695), 
écrivit la Bibliothèque orientale. 

H E R B I E R S [bi-é] (Les), ch.-l.- de c. (Vendée), arr. 
de La Rocbe-sur-Yon, sur' la Grande-Maine : 3.830 h. 

HERBIGNAC [gnak], ch.-l. de c (Loire-Infé­
rieure), arr. de Saint-Nazaire, près de la Grande-
Brière; 3.540 h, 

HERCULANUM fnom'], v. de l'Italie ancienne 
iCampanie), ensevelie sous les cendres du Vésuve 
Tan 79 et mise à jour depuis 1719. 

Heren lanum, opéra en quatre actes, paroles de 
Méry et Hadot, musique de Félicien David (1859) ; 
la partition contient des pages remarquables. 

HERCULE, le plus célèbre des héros de la my­
thologie grecque, fils de Jupiter et d'AIcmène. Junon. 
irritée contre lui, envoya deux serpents pour le dé­
vorer dans son berceau; l'enfant, déjà robuste, les 
étouffa entre ses bras. Devenu grand, il se distingua 
par sa taille et sa force extraordinaires et exécuta, 
contraint par son frère Eurvsthee. les douze œuvres 
périlleuses suivantes, connues sous le nom des 
Douze travaux d'Hercule : 1° il étouffa le lion de 
Némée : 2° il tua l'hydre de Lerne ; 3° il prit vivant 
le sanglier d'Ervmanthe; 4» il atteignit a la course 
la biche aux pieds d'airain ; 5» il tua à coups de 
flèches les oiseaux du lac Stymphale; 6° il dompta 
le taureau de Tîle de Crète envoyé par Neptune j 
contre Minos; 7° il tua Diomêde, roi de Thracc. [ 
qui nourrissait ses chevaux de chair humaine ; : 
8° il vainquit les Amazones: 9<> il nettoya les écu- ! 
ries d'Augias en y faisant passer le fleuve Alphée : j 
40° il combattit et tua Géryon, auquel il enleva [ 
ses troupeaux; lfo il enleva les pommes d'or du i 
jardin des Hespèrides ; 12° enfin, il délivra Thésée 
des Enfers. Outre ces douze tra­
vaux, il accomplit une foule d'autres 
exploits et eut les aventures les plus 
diverses. Il étouffa dans ses bras 
le géant Antée, fils de la Terre, ex­
termina le brigand Cactts, délivra 
Hésione du monstre qui allait la 
dévorer, sépara les montagnes de 
Calpé et d'Abyla (appelées depuis 
les Colonnes d'Hercule), délia Pro-
méfhée enchaîné sur le Caucase, 
remporta une victoire sur le fleuve 
Achéloûs. et enfin tua le centaure 
Nessus, qui voulait enlever sa fem­
me Dêjanire. Cette dernière victoi­
re fut cause de sa mort. Avant 
d'expirer, le centaure avait remis à 
Dêjanire sa tunique teinte d'un sang 
empoisonné, en lui disant que 

Hercule. 
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HERCYNIENNE (forêt), immense forêt qui re­
couvrait l'ancienne Germanie, des monts Hercyniens 
(aujourd'hui Erzgebirge) au Rhin et à TArdenne. 

U E R D E R [dérj. (Jean Gottfried de), écrivain et 
philosophe allemand, né à Mohrungen, auteur d'une 
célèbre Philosophie de Vhistoire de l'humanité 
(1744-1803). 

HEREDIA fJosé-Maria de), poète français, né à 
La Fortuna (Cuba); membre de l'Académie fran­
çaise, auteur des Trophées, 
sonnets et poèmes d'une forme 
éclatante et impeccable (1842-
1905): 

R E R E F O R D [forcT], v. 
d'Angleterre, ch.-l. du comté 
de son nom, sur la "Wye : 
22.600 h. Le comté a i 14.300 h. 

HERENNIUS [uns] (Caius 
Pontius). général samnite, qui 
vainquit les Romains dans le 
défilé de Caudium (32L_av. 

ou~s le 

J.-M. de Heredia. 

ce serait pour 
elle un talisman de fi élite. Dêjanire, se voyant 
délaissée pour la jeune Iole, envoya au héros le'pré-
sent fatal. Mais Hercule ne se fut "pas plus tôt revêtu 
de cette robe qu'il se sentit dévoré par d'atruces 
souffrances et se brûla sur le mont CEta, laissant à 
Philoctète, Tami et le compagnon de toute sa vie, 
son arc et ses flèches, qui, ayant été trempées dans 
le sang de l'hydre de Lerne, faisaient des blessures 
incurables. 

Hercule furieux, tragédie d'Euripide, où Tunifé 
d'action fait défaut (vers 420 av. J.-C.) ; — Tragédie la­
tine de Sénèque, œuvre de rhéteur (pr s, ap. J.-C.(. 

Hercule sur re s t a , tragédie de Sénèqu.e, exer­
cice de rhéteur (ier s. ap. J.-C.j. 

Hercu le Farnèse (!'}, statue antique, par Glycon 
d'Athènes, figure imposante, personnification de la 
douceur et de la modération unies à la force (musée 
des Etudes, Naples). 

Hercule filant aux pieds d'Oniphale, tableau du 
Dominiquin (musée de Munich). 

Hercule , constellation de l'hémisphère boréal. 

J.-C.) et les fit passer soïï 
joug. V. Fourche* Caudines. 

HERFORD [ford'j, v. d'Al­
lemagne (Prusse, "Westphalie). sur la "SVerra ,* 34.800 h. 

n É R I C A R T . D E T n i R ï [kar] (François), miné­
ralogiste et agronome français, né à Paris (1776-1854). 

HÉRICOURT [kour\ ch.-l. de c. (Haute-Saône), 
arr. de Lure, sur la Lisaine ; 6.050 h. Ch. de f. P.-
L.-M. Victoire des Suisses sur Charles le Téméraire 
'1474'. ; bataille entre les Français et les Prussiens 
(15, 16 et 17 janv. 1871). 

HÉRIMONCOURT, ch.-l. de c. (Doubs), arr. de 
Montbôliard; 3.380 h. Horlogerie. 

HÉRI-ROUD, fleuve d'Afghanistan, qui arrose 
Ilêrat ; 800 kll. 

HÉRiSAU, v. de Suisse (Appenzell), sur la Sitter ; 
15.000 h. industrie active. 

HÉRISSON, ch.-l. de c. (Allier), arr. de Montlu-
çon. au-dessus de TAmance, afS. du Cher; 3.355 h. 

HÉRISTAL, v. de Belgique (prov. de Liège), sur 
la Meuse, qui servit autrefois de résidence à Pépin, 
maire d'Australie ; 23.040 h. 

HERMANDAD [dad'\_ ou SAINTE-ARMAND AD, 
association formée en Espagne vers la fin du xv^ siè­
cle contre les voleurs et les malfaiteurs, avec une 
milice pour exécuter ses ordres. 

HERMANN. V. AïtMINIUS. 
Hermaun et Dorothée, poème d'inspiration idyl­

lique, par Gœthe (1797). 
HERMANNSTADT ou SIBIU ou NAGYS-

XEBEN, v. de Roumanie, ch.-l. de la Transylvanie, 
sur le Sibiu; 33.500 h. 

HERMANT (Abel), romancier et auteur drama­
tique français, né à Paris en 1862; écrivain subtil et 
spirituel. 

HERMAS (saint'), un des premiers Pères aposto­
liques fier s.), auteur du Fauteur. 

UERMENAULT [nff] (E), ch.-l. de c. (Vendée), 
arr. de Fontenav-le-Comte, sur la Longève ; 860 h. ' 

HERMENGARDE ou ERMENGARDE, femme 
de Louis le Débonnaire; m. en 818. 

HERMENT {mari}, ch.-l. de c. (Puy-de-Dôme), 
arr. de Clermont-Ferrand, près du Sioulet ; 410 h. 

HERMÈS [méss], nom grec de Mercure. 
H E R M È S TRISMÉGISTE (trois fois grand), 

nom que les Grecs donnaient au dieu egvptien 
Toth. 

Herminie , personnage de la Jérusalem délivrée, 
du Tasse, un des plus gracieux types de femmes 
créés par le poète. 

HERMIONE, v. de la Grèce ancienne, dans le 
Péloponèse. aujourd'hui Kastri. 

HERMIONE, fille de Ménélas et d'Hélène, 
femme de Pyrrhus, puis d'Oreste. Elle figure dans 
la tragédie Andromaque, de Racine. 

H E R M I T E (Charles), mathématicien français, 
membre de l'Académie des sciences, né à Dieuze 
1822-1901). 

HERMOCRATE, général syracusain du v° siècle. 
Il défendit, en 415, sa patrie contre les Athéniens. • 

HERMOGÈNE, rhéteur grec, né à Tarse (ri" siè­
cle de notre ère). 
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HERTiffON ou GRAND-nERMON, chaîne de 
montagnes de la Judée, qui prolonge la chaîne de 
l'Anti-Liban (2.270 m). 

HERMOPOLIS 'lis*] ou SYRA, v. de Grèce (île 
de Syra). ch.-l. des Cvclades ; 18.000 h. Port très actif. 

UERMOPOLIS. " nom de deux villes de l'an­
cienne Egypte, où Hermès était particulièrement 
révéré. 

IIE31MOSILLO, v. du Mexique, Etat de Sonora; 
14.5u0 h. 

HERMUNDURES, peuple de l'Allemagne an­
cienne, qui habitait îa Thuringe. 

Elernaui, drame de Victor Hugo, le chef-d'œuvre 
tragique de ce poèfe. La première représentation, au 
Théàire-Français (2b fév. 1830), fut signalée par une 
véritable lutte, au parterre, entre les classiques et 
les romantiques. V. ERNANÏ. 

H E R N E , v. d'Allemagne (Prusse) ; 64.000 h. 
Houille. 

BERNIQUES, peuple du Latium, soumis par les 
Romains (486 av. J.-C). „ 

I IÉRO. V. LÉANDRB. 
Héi'o et Léandre , poème grec, attribué au gram­

mairien Musée ; œuvre gracieuse écrite avec pureté, 
sauf quelque affectation (v* ou vie s.). 

DEHODE le Grand, roi de Judée de Tan 39 à Tan 
4 av, J.-C. ; c'est celui auquel est attribué le massacre 
des Innocents ; — IIÉRODE ANTIPAS, fils du précédent, 
tétrarquc de Galilée. Il jugea Jésus-Christ qui lui 
avait été envoyé par Pilate. et fit mourir .saint Jean-
Baptiste ; il régna de 4 av. J.-C. à 33 ap. J . -C; — IIÉ­
RODE AGRIPPA Ier , petit-fils d'Hérode le Grand, père 
de Bérénice, roi de 37 à 44 ap. J.-C. ; — IIÉRODE 
AGRIPPA IL roi de Judée de 52 à PS ap. J . -C; il as­
sista, du côte des Romains, à la prise de Jérusa­
lem par Titus (70). 

IIÉRODIADE, femme d'Hérode Antipas. Elle fit 
demander la tête de saint Jean-Baptiste par sa fille 
Salomé. 

Hêrodiade , opéra en trois actes et cinq tableaux, 
paroles de Paul Milliet et Henri Grémont, musique 
de Massenet, une des œuvres les plus 
émouvantes du musicien (1881). 

HÉKODIEN \di-in], historien grec 
(170-240) ; il a écrit, dans un style so­
bre et élégant, l'histoire des empe­
reurs romains, de Marc-Aurèle à 
Gordien. 

H É R O D I E N , g r a m m a i r i e n 
d'Alexandrie (ne s. ap. J.-C). 

HÉRODOTE, historien grec, né à 
Halï car nasse, surnomme le Père de 
l'histoire. Ses écrits, d'une informa­
tion très sûre (il avait beaucoup voya­
gé et rapporte, sans y croire d'ail­
leurs, une grande partie des légendes 
des peuples qu'il avait visités), forment un des mo­
numents les plus précieux et les mieux conçus de 
l'antiquité (vers 484-vers 425 av. J.-C). 

Hcroïdes (le*), élégies du poète latin Ovide, plus 
Spirituelles que réellement touchantes. 
.HEROLD (Louis-Joseph-Ferdinand), compositeur 

français, né à Paris, musicien original, au style 
souple, aisé, gracieux, sou­
vent pathétique, et auteur des 
Opéras-comiques : le Muletier, 
Marie-, Zampa, te Pré-aux-
Clercs, etc. (1731-1833). 

HÉRON, dit Héron l'An­
cien, savant mathématicien et 
physicien d'Alexandrie (u« s. 
ap. J.-C). 

H É R O N D E V I L L E -
FOSSE (Antoine), érudit et 
archéologue français, né à 
Paris (1845-1919). 

Héros et le Culte des hé ­
ros (les), ouvrage fameux de 
Th. Carlyle; livre fort curieux, mais paradoxal, où 
l'auteur a exagéré la part qui revient aux individus 
de génie darfi l'évolution de l'humanité (1840). 

I I E R R A D E DE LANSsERG, abbesse de Trut-
tenhausenj savante du xn« siècle; m. en 1195. 

Hérodote, 

Heroîd. 

Herschel. 

DTERRERA (Fernando de), poète lyrique espa­
gnol, ne et mort à Séville (1534-1597). 

flIKRRËHA Y TORDESILLAS (Antonio de), un 
des meilleurs historiens espagnols (1559-1625). 

H E R R E R A le Viens, peintre espagnol, né à 
Séville, auteur de tableaux d'un réalisme très puis­
sant et d'un chaud coloris 
(1576-1656); — Son fils, IIER-
RERA le Jeune, né à Séville, 
fut aussi un des peintres les 
plus distingues de son temps 
(1612-1S85). 

UKRSCHEL [ehèV\ (Frédé­
ric-Guillaume), célèbre astro­
nome, né à Hanovre. 11 décou­
vrit la planète Uranus et ses 
satellites, puis les satellites 
de Saturne. Il est le créateur 
de l'astronomie stellaire(1738-
1822);— Sa sœur, CAROLINE-
LUCRÈCE (1750-! 848), et son 
fils, JEAN-FRÉDÉRIC-WILLIAM, 
né à Slough (1792-1871), furent aussi des astronomes 
distingués. 

HERSENT [san] (Louis), peintre français, né à 
Paris (1777-1830). 

IIERSIN-COUPIGNY, comm. du Pas-de-Calais, 
arr. de Béthune; 7.310 h. 

IIERTFORD'ford ' .comté d'Angleterre; 312.000 h. 
Ch.-l. Hartford, sur le Léa; 10.000 h. 

HERTZ (Henri-Rodolphe), physicien allemand 
(1857-1894): il a étudié les ondes électriques. 

HÉRULES, peuple germanique qui, sous la con­
duite d'Odoacre, détruisit l'empire d'Occident en 476. 

HERVÉ (Florîmond RONGÉ, dit), compositeur 
français, né à Iloudaïn (Pas-de-Calais). l i a composé 
d'amusantes et fantaisistes opérettes : l'Œil crevé, 
Chilpéric, le Petit Faust, etc. (1825-1892). . 

HERVIEU (Paul), romancier et auteur dramati­
que français, né à Neuilly-sur-Seine. Talent vigou­
reux et net: auieur de l'Armature, les Tenailles, la 
Loi de l'homme, l'Enigme, le Dédale, etc. (1837-1915). 

H E R W E G H (Georges), poète allemand, ne à Stutt­
gart, adversaire de la Prusse (1817-1875). 

HERZÉGOVINE, contrée montagneuse de l'Eu­
rope orientale, à la Yougoslavie ; 267.000 h. [Herzê-
gomnien* ou Herzégncins). V. pr. Mostar. 

l lERZEN [tsèn] (Alexandre), littérateur et révo­
lutionnaire rù-se. né à Moscou (1812-f870i. 

HESDIN ré-din'. ch.-l. de c. (Pas-de-Calais), arr. 
de Montreuiî. sur la Canche : 2.940 h. (Hesdinois). 
Filatures. Cb. de f. N. Patrie de l'abbé Prévost. 

HESIODE, poète grec du ix« ou du vin* siècle 
av. J.-C, né a Ancra (Bootie). auteur de poésies à 
caractère religieux, didactique et moral : les Tra­
vaux et les Jours, la Théogonie, etc.; ce dernier 
ouvrage, dû peut-être à quelques-uns de ses disciples. 

HÉSIONE. fille de Laomédon, roi de Troie, dé­
livrée par Hercule d'un monstre qui allait la dé­
vorer. 

n E S P É R i D E S , filles d'Atlas, au nombre de 
trois. Elles possédaient un jardin dont les arbres 
produisaient des pommes d'or. Ces fruits précieux 
avaient été placés sous la garde d'un dragon à cent 
tètes. Hercule se transporta dans ce jardin mer­
veilleux, tua le dmgon et s'empara des pommes 
d'or, accomplissant ainsi le onzième de ses travaux. 

n E S P É R i D E S , îles de l'Atlantique, dont les 
anciens racontaient des merveilles; c'étaient proba­
blement les Canaries actuelles. 

R E S P É R I E , nom que les anciens Grecs don­
naient à l'Italie et que les Romains donnaient à 
THispanie ou Espagne. V. HISPANIE. 

MESSE, nom de trois Etats de Tanc. Confédéra­
tion germanique : l'électoral de Hesse-Cassel et le 
landgraviat de Hesse-Hombourg. .. qui furent tous 
deux annexés à la Prusse en loiifi: le grand-duché 
de ilésse-Darmsiadt, cap. Darmstadt. ville princi­
pale Mat/pnce. est resté une souveraineté indépen­
dante politiquement, mais faisant partie de l'em­
pire allemand: il s'est transformé en république 
en 1918. La République de liesse, 1.291.000 h. {Men­
tais), est divisée en trois provinces : 1" Starkenbourg 
(598.300 h.), cap. Darmstadt; 2° Hesse-Supérieure 
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322.000 h.), cap. Giessen ; 3° Hesse-Rhénane (370.500 h.) 
cap. Mayence. 

H ESSE-NASSAU, prov. de la Prusse, formée 
après la guerre de 1866 par la réunion du duché de 
Nassau et de l'électoral de Ilesse-Cassel; 2.273.000 h. 
Cap. Cassel. Mines, sources minérales. Vins. 

HEST1A, divinité grecque du foyer, la Vesta des 
Latins. 

H É S I S . V. Esus. 
HÉSYCHIUS 7a-us.s] de Milet, philologue grec 

d'Alexandrie (vie siècle). 
HÉTHÉENS. V. HITTITES. 
IBETZEL Itsèl) (Jules), littérateur et éditeur 

français, né à Chartres. Il écrivit, sous îe pseudo­
nyme de P.-J. STAUL, des récits pour l'enfance, pleins 
d'humour et de spirituelle bonhomie (]8I4-1«86). 

HEUC'HIN, ch.-l. de c. (Pas-de-Calais), arr. de 
Saînt-Pol. sur la Faux; 600 h. 

HEUGLIN (Théodore de), voyageur allemand, né à 
Hîrschlanden (Wurtemberg) ; il accompli! de fruc­
tueux voyages dans le N.-E. de l'Afrique (1824-1876'. 

HEURES, divinités grecques, filles de Jupiter et 
de Tliémis, suivantes des grands dieux ou de cer­
tains héros et gardiennes des po 'tes du ciel. On en 
comptait trois : Thailo, Ca'rpo. Auxo. 

n È v E (cap de La), cap de la côte N.-E. de la 
France, auN.del'estuaire delà Seine. Hautes falaises. 

HÉYÉLIUS fuss'; (Jean), astronome allemand, 
pensionné par Louis XIV (1611-1687). 

I le jaméroi i , ouvrage élégant et pur, où saint 
Basiïe raconte et explique les six jours de la créa­
tion (iv* siècle). 

HEYDEN [ha-j-dèn" (Jean Van der), peintre hol­
landais d'arenj lecture et de paysage, né à Gorkuni 
(1637-1712). 

HEYNE fha-i-né' (Christian Gottlieb), philologue 
et archéologue allemand, né à Chemnitz (1720- 812}. 

HEYRIF.UX è-ri-eûl. ch.-l. de c. (Isère), arr. de 
Vienne:' l.ifio h. Ch. de f. P.-L.-M. Minerai de fer. 

SiEA'SE ha-i-sê (Paul-Louis), poète et romancier 
allemand, né à Berlin en 1839, m. à Munich en 1914. 

B1IBERNIE ou IVERNIA ou IERNE, nom que 
les anciens donnaient à l'Irlande. 

HIDALGO. Elai du Mexique central; 653.000 h. 
Ch.-l. Paclmca. 

HIDALGO V COSTILLA (dom Miguel), prêtre 
mexicain, chef du premier mouvement de l'indépen­
dance, né en 1733, fusillé par les Espagnols en 1811. 

HIEMPSAL, roi de Numidie, petit-fils de Masi-
nissa, au i*"" siècle av. J.-C. 

HIÉROCLÈS [klèss], juge à Nicomédie, persécu­
teur ^es chrétiens sous Diocletien. 

HIÉRON, nom de deux tyrans de Syracuse, dont 
l'un régna de 478 à 467. l'autre rie 270 a' 216 av. J.-C. 

Hiéron ou les Devoirs d'un roi, très intéressant 
dialogue philosophique de Xénophon. dont les inier-
ïo'cuteurs soni Iliéronet Simonide (iv* siècle av. J.-C.;. 

IHERSAC [ak\ ch.-l de c. (Charente), arr. d'An-
goulème, non loin de la Charente ; 53a h. 

HIGHLANDS [hi-landy] {Hautes terres), partie 
montagneuse de l'Ecosse. (Ilab. Highlanders.) 

5IILÀBRE \i-lè-re) {saint), évèque de Poitiers, 
Père de TEgli.se. mort en 367. Fête le 13 janvier. — 
Evèque d'Arles, mort dans cette ville en 449. Fête 
le S mai. 

HILAIRE {saint), pape de 46i à 468. 
HILARION (saint), né près de Gaza, disciple de 

saint Antoine, instituteur de la vie monastique en 
Palesfine (291-^72). Fèie le 21 octobre. 

I9ILDEBRAND. V. GREGOIRE VII. 
IIBLDEGARDE (.sainte), abbesse bénédictine, née 

près de Mayence (1008-1179). 
EilLDE^HEiM •dès-ha-im'"\, v, de Prusse (Hano­

vre), sur TTnnerste; 53.500 h. 
IIILVERSUM, v. des Pays-Bas, Nord-Hollande; 

38.800 h. 
HIMALAYA {monts), chaîne de montagnes de 

l'Asie, qui s'eiend de TE. à TO., entre les vallées de 
Tlndus et du Brahmapou!ra. sépare THindoustan du 
Tibet et renferme les cimes les plus élevées du 
globe-: Gaurisankar f 8.840 m.), Kin+chindjinga 
(8.581 m.), etc. Elle a une longueur de 2.230 kil. 

R I M É R E v. de la Sicile ancienne, sur la côte N 
de l'île. Détruite par Annibal en 408 av. J.-C. 

Himiocrate. 
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niMiLCON, général carthaginois, fils de Giscon. 
Il se distingua en Sicile; m. vers 390 av. J.-C. 

HLMLY (Louis-Auguste), érudit français, né à 
Strasbourg, auteur d'une Histoire de la formation 
territoriale des Etats de l'Europe centrale (1823-1906). 

HINCMAR. archevêque de Reims. Il a joué un 
grand rôle politique sous les successeurs de Charle-
magne, dont il fut Tami fidèle; m. en 882. 

H BND EN B I R G , v. industrielle d'Allemagne, 
Prusse. Hauie-Siiesie; 66.900 h. 

IBBNDENBURG (Paul DE BENECKENDORF ET), feld-
maréchal allemand, né à Po=en en 1847. Il commanda 
pendant la Grande Guerre les armées allemandes sur 
le front oriental, puis fut chef d'état-major général. 

HINDOU-KOICII. V. iNDOr-KOH. 
HINDOUISME ou INDOUISME, religion la plus 

répandue dans l'Inde. Syn. BRAHMANISME SECTAIRE. 
HINDOUSTAN, vaste péninsule triangulaire de 

l'Asie méridionale, bornée au N. par l'Himalaya et 
baignée par le golfe du Bengale, la mer d'Oman et 
la mer des Indes. (Ilab. Hindous.) V. INDE. 

HIOGO. v. du Japon (Nippon), sur le golfe d'Osaka, 
à côfé de Robe; 608.000 h. (avec Kobé): 

HIPPARQUE, fils de Pisistrate. Il gouverna 
Athènes à partir de 527. conjointement avec son 
frère Hippias ; assassiné par Ilar-
modios et Aristogiton, en 514 av. 
J.-C. 

HIPPARQUE, le plus grand 
astronome de l'antiquité, né à 
Nicée. Il découvrit la précession 
des équinoxes (ne siècle av. J.-C). 

HiPPEAU [pô] (Célestin), pé­
dagogue français, né à Niort 
(1803-1883). 

BIIPPl.AS. V. HlPPARQUE. 
HlPPOCRATE, le plus grand , 

médecin de l'antiquité, né dans 
l'île de Cos vers 4'iO av. J.-C. Sa 
renommée s'étant répandue jus­
qu'en Asie, Artaxerxès l'appela 
pour s'opposer aux ravages d'une épidémie qui 
décimait l'armée per?e. Hippocrate repoussa les 
offres magnifiques par lesquelles on voulait le sé­
duire et répondit au satrape chargé de celfe mis­
sion que l'honneur lui défendait de secourir les en­
nemis de sa pairie. Comme les opinions de l'autre 
grand médecin de l'antiquité. Galien, sont souvent 
en désaccord avec celtes d'IIippocrale, on a formulé 
ainsi cette sorte d'antagonisme : 

Hippocrate dit oui, mais Galien dit non, 
vers qu'on cite pour marquer une opposition entre 
deux doctrines ou deux personnes. 

Hippocrate refusant les p résen t s l ï 'Artaxersès, 
tableau de Girodet, à l'Ecole de médecine de Paris 
(1792); toile savante et bien ordonnée. 

HIPPOCRÈNE {fontaine du Cheval), fontaine 
qui jaillissait des flancs de ITIclicon (Bèotie) et qui 
était consacrée aux Muses. Elle tirait son nom du 
cheval Pégase, qui l'avait fait jaillir en frappant le 
rocher d'un coup de pied (Myth.). 
_. HIPPODAMIE, fille d'Œnoniaos, roi de Pise, en 
Elide. épouse de Pélops. 

HIPPOLYTE, reine des Amazones, en Scythie, 
vaincue par Hercule. 

HIPPOLYTE, fils de Thésée, aimé de Phèdre, sa 
belle-mère, dont il repoussa les avances. Phèdre Taccu-
sa alors d'avoir voulu ai tenter à son honneur, et Thésée 
soûl eva cont re lui le courroux de Nepl une. Un monstre 
marin épouvanta les chevaux du char du jeune homme, 
qui périt sur les rochers de la côte. Le récit de sa 
mort par Théramène, dans la Phèdre de Racine : 

A peine nous sortions des portes de Trézène... 
est souvent rappelé, quelquefois avec ironie, par les 
écrivains, qui font également allusion au monstre 
que Neptune fit sortir de la mer et qui effraya les 
deux chevaux attelés au char du jeune héros : 

Indomptable taureau, dragon impétueux, 
Sa croupe se recourbe en replis tortueux... 
...Le flot qui l'apporta recule épouvanté... 
...L'essieu crie el se rompt... 

Hîppolyte por te-couronne, tragédie d'Euripide, 
dont le sujet a été traité par Racine dans Phèdre 
(428 av. J.-C.) 
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Hippolyte, la meilleure tragédie de Séneque (i°r s. 

apr. J.-C). Bile a fourni à Racine quelques-uns des 
traits de sa tragédie de Phèdre. 

HiPPOa,YTE (saint), évêque d'Ostie et martyr 
(ni* s.}. Fête le 22 août. 

HIPPOMÈNE, petit-fils de Neptune. Il vainquit 
Atalante à la course et l'épousa. V. ATALANTB. 

H I P P O Ï A Ï d 'Ephèse , poète satirique grée (ive s. 
av. J.-C.) ; auteur de pièces très violentes et réalistes. 
. H I P P O N E , ancienne ville de la Numidie, près de 
Bone. Ruines romaines, tombeau de saint Augustin. 

HÏRAM architecte phénicien, qui dirigea la cons­
truction du temple de Jérusalem. 

HIROM, roi de Tyr, contemporain de Salomon. 
HIROSHIMA [chi], v. du Japon (Nippon), près de 

la mer Intérieure ; 160.000 h. 
Oiroux {Jean), type créé par Henri Monnïer, in­

carnation du coquin, brutal et cynique au delà de 
toute mesure, client ordinaire de la cour d'assises, 
voué d'avance à la guillotine. 

H1RSINGUE Uingh] ch.-l. de c. -(Haut-Rhin), 
arr. d'Altkiren, sûr 1*111; 1.260 h. 

HIRSON, ch.-l. de c. (Aisne), arr. de Vervins ; 
sur l'Oise ; 9-760 h. Ch. de f. N. et E. 

HIRTIUS (Aulus), lieutenant de César pendant la 
guerre des Gaules, né vers 90 av. J.-C. On lui attri­
bue le huitième livre des Commentaires de César. 

HISPANIE, nom ancien de la Péninsule qui forme 
l'Espagne et le Portugal. V. HESPÉRIE. 

H3SSAR, v. de la Boiikharie orientale (Turkestan 
russe); 11.000 h. 

HISSARLU&., bourgade d'Asie Mineure, en 
Troade où Ton a cru retrouver le site de Troie. 

HISTASPE- V. HYSTASPE. 
H I S T I É E , tyran de Milet, d'abord allié fidèle de 

Darius. Il poussa ensuite ITonie à la révolte, fut 
pris et mis en croix par ordre des satrapes Harpage 
et Artapherne, en 494 av. J.-C. 

His to i re . L'histoire est la sience des événements 
et des faits qui se déroulent à travers le temps. 

Les monuments écrits ou figurés ne nous permet­
tent pas de remonter jusqu'à l'origine des sociétés, 
les premiers hommes n'ayant pas connu l'écriture 
et n'ayant pu nous transmettre leur histoire. Entre 
la formation des sociétés et l'aurore des temps his­
toriques, il s'écoula donc une longue période de tran­
sition, dont l'étude fait l'objet de la science préhis­
torique, laquelle n'a d'autres moyens d'investigation 
que les monuments, armes, tombeaux, etc., qui ont 
subsisté des premiers âges. 

Quant à l'histoire proprement dite, elle commence 
à des dates variables, selon les peuples. C'est ain^i 
que l'histoire de la Chine, de l'Inde, de l'Assyrie 
sont connues à partir de plusieurs milliers d'années 
av. J.-C. ; l'histoire de la Germanie, au contraire, est 
des plus obscures jusqu'à la fin du i " siècle de notre 
ère. Généralement, on divise l'histoire générale en 
quatre périodes : antiquité, moyen âge, temps mo­
dernes, histoire contemporaine. 

L'histoire de l'antiquité ou histoire ancienne étu­
die les civilisations des plus anciens peuples connus 
de l'Occident : Aryens, Egyptiens, Hébreux, Chal-
déens, Phéniciens, Assyriens, Mèdes, Perses, Grecs, 
Romains, Celtes, etc. 

Le moyen âge, ou âge intermédiaire entre l'anti­
quité et les temps modernes, s'étend de 393 à 1453, 
c'est-à-dire depuis la mort de Théodose et la con­
version du monde romain au christianisme, jusqu'à 
la prise de Constantinople par les Turcs. Son his­
toire raconte les invasions des Barbares en Occi­
dent, la chute de l'empire romain, la lutte des chré­
tiens contre l'islamisme, la constitution du régime 
féodal, les transformations sociales et politiques 
qui aboutissent au xv« siècle, en Europe, à la for­
mation de grands Etats distincts. 

La période dite des temps modernes commence 
après l'établissement des Turcs dans l'Europe orien­
tale (1453). Elle débute par l'invention de l'imprime­
rie ci la découverte de l'Amérique, qui ont pour ré­
sultat de changer la face du monde. Un mouvement 

.intellectuel considérable se produit dans le sens du 
libre examen : il engendre la Renaissance et la Ré-
forme. De la Renaissance naissent les chefs-d'œu­
vre artistiques et littéraires ; de la Réforme nais­
sent les luttes fratricides des guerres de religion. 

L'intolérance, autant que les rivalités dynastiques, 
furent la cause des luttes qui ensanglantèrent l'Eu­
rope durant les temps modernes. A la fin du xvine 

siècle, une réaction se produisit contre l'intolérance 
et l'absolutisme : la propagande des philosophes pré­
cipite l'avènement de la Révolution, qui inaugure un 
régime social nouveau, ou les droits civils et politi­
ques et la liberté des individus sont mieux respectés. 

Avec la Révolution commence Y histoire contem­
poraine, qui se fait tous les jours sous nos yeux. 

Histoire (Principes de la philosophie de f), par 
Vico. Selon l'auteur» il y a un type d'évolution que 
les nations réalisent chacune séparément avec plus 
ou moins de perfection (1725). 

Histoire anc ienne de RoIIin ; narration élégante 
et pure, qui est une traduction presque perpétuelle 
des auteurs anciens (1731-1738). 

Histoire Auguste, œuvre collective embrassant 
l'histoire des empereurs romains d'Adrien à Probus 
(iv« s.) 

Histoire de l 'humanité (P/ulosophie de f), par 
Ilerder. L'histoire n'est, d'après le philosophe alle­
mand, que l'ensemble des résultats nécessaires pro­
duits par l'exercice des facultés humaines au sein 
des milieux: naturels (1784-1791). 

Histoire des animaux, par Aristote. V. ANIMAUX. 
Histoire d'un crime, par V. Hugo (1877), réqui­

sitoire indigné et souvent éloquent contre le coup 
d'Etat du Deux-Décembre. 

Histoire ecclésiast ique, par Eusèbe ; en grec. 
Source principale, et souvent unique, de nos connai-
sances sur les trois premiers siècles du christianisme 
(iv« s.). 

Histoire générale , de Polybe. ouvrage en 40 livres, 
dont il ne reste que les o premiers comprenant les 
faits accomplis depuis les guerres puniques jusqu'à 
celles de Macédoine, inclusivement ; composition 
exacte, impartiale, judicieuse, très intéressante pour 
les politiques et les hommes de guerre n e s. av. J.-C.). 

Histoire naturel le , ouvrage précieux de Pline 
l'Ancien ; sorte d'encyclopédie, parfois un peu con­
fuse,, qui embrasse l'astronomie, la physique, la géo­
graphie, l'agriculture, le commerce, la* médecine et 
les arts, aussi bien que l'histoire naturelle propre­
ment dite (Ier s.). 

Histoire na ture l le , ouvrage de Buffon, qui plaça 
son auteur au premier rang des écrivains et des sa­
vants. On y admire la noblesse et l'harmonie du 
style, et un incomparable talent de description (1749 
et années suivantes). 

Histoire na ture l le ries an imaux sans ve r t è ­
bres , un des ouvrages les plus importants de l'his­
toire naturelle moderne, par Lamarck, où l'éminent 
naturaliste a posé les premiers jalons du transfor­
misme (1815-1822). 

Histoire secrète , de Procope (vie s . de notre 
ère), tableau précieux delà cour byzantine au temps 
de Justinien. 

Histoire universel le (de 1530 à 1601), ouvrage in­
téressant, mais partial, du calviniste Agrippa d'Aubi-
gné (1615-1620). 

Histoire universel le (Discours sur 1'), par Bos-
suet, ouvrage composé pour l'éducation du Dauphin, 
qui traite successivement : io de l'histoire du monde 
jusqu'à la fondation de l'empire de Charlemagne ; 
2<> de l'établissement et la permanence de la reli­
gion ; 3° de l'action omnipotente de la-Providence 
sur les révolutions des empires. Narration élégante, 
style limpide et éloquent, vues souvent profondes à 
côté d'autres un peu étroites. C'est le premier essai 
d'une philosophie de l'histoire (1681). 

Histoire véri table , roman satirique de Lucien ; 
c'est une odyssée burlesque, qui tourne en ridicule 
les mauvais "historiens, et qui a fourni à Rabelais et 
à Swift quelques-unes des idées originales qu'on ad­
mire dans Gargantua ou dans Gulliver (ne siècle); 

Histoires , par Hérodote, ouvrage dans lequel l'au­
teur montre par mille récits, recueillis au cours de 
ses voyages, l'opposition du monde oriental et de la 
Grèce. Suivant une légende rapportée par Lucien, 
Hérodote lut sGn œuvre aux jeux Olympiques de 
456 av. J . -C. où elle aurait excité un enthousiasme 
universel. Elle est encore aujourd'hui d'un immense 
intérêt pour la connaissance du monde ancien. 

Histoires (les), ouvrage éloquent et profond de 
Tacite, divisé en 12 livres et comprenant un inter-
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valle de vingt -huit ans. depuis Galba jusqu'à la mort de 
Domitien. C'est la suite et le dignependan; desAnnales 
(100 ap. J.-C). Tout y est subordonné à l'analyse psy­
chologique et morale des événements et des hommes. 

HITTITES ou HÉTHÉENS tê-in ou KH ITI , 
peuple de l'antiquité, qui, antérieurement àlacivili­
sation phénicienne, fonda un puissant empire en 
Asie Mineure. 

HITTORF (Jacques-Ignace), architecte français, 
né à Cologne. Il contribua à l'embellissement de 
Paris (1792-1867). 

HOANG-HO ou FLEUVE JAUNE, grand fleuve 
de la Chine, qui sort du Tibet et se jette dans le 
golfe du Pétchili : 2.700 t i l . Vallée très peuplée. 

HOBART-TONVN [bart'-ta-ouri'j, capit. de la Tas-
manie (Commonvrealth d'Australie), sur la côte S.-E. ; 
40.000 h. Port très actif, sur l'estuaire du Dérivent. 

HOBREMA (Meindert), un des plus grands pay­
sagistes hollandais, né à Amsterdam (1638-1709). 

HORRES (Thomas . philosophe anglais, né a Mal-
mesbury. Auteur du' Leriaîhan, ouvrage bizarre, 
mais puissant, où il se déclarait en philosophie pour 
le matérialisme, en morale pour Tégoïsme. en poli­
tique pour le despotisme (1588-1679). 

HOCHE (Lazare), générai français, né à Versail­
les. Sous-officier dé l'armée royale, il devint, sous 
la Révolution, général de bri­
gade, et fut nommé comman­
dant de l'armée de la Moselle, 
reprit les lignes de Wissem-
bourg et débloqua Landau. 
Un moment emprisonné sous 
la Terreur comme suspect, il 
fut ensuite chargé de pacifier 
la Vendée, et enfin mis à la 
tète de l'expédition tentée con­
tre l'Irlande. Il mourut la mê­
me année, à l'âge de vingt-
neuf ans (1768-1797). Beau sol­
dat, véritable homme de guer­
re, chef inflexible, mais plein 
de sollicitude pour ses subor­
donnés,profondément republicain.il reste unedes figu­
res les plus grandes et les plus pures de la Révolution. 

HOCHFELDEN [fèl-dèn. ch.-l. de c. (Bas-Rhin), 
arr. de Strasbourg-C'a m pagne ; sur la Zorn ; 2.440 h. 

HOCHYilRCH, villag'e de Saxe 53+ h. i, où le maré­
chal Daun vainquit Frédéric II (1758). 

HOCHSTEDT ouHŒCHSTJEDT "stét. v. d'Alle­
magne (Bavière. surleDanube ; 2.200h. Viîlarsybat-
tit les Autrichiens en 1703 : le prince Eugène et 
Marlborough y défirent les Français en 1704 ; Moreau 
y vainquit les Autrichiens en 1800. 

HOCQUINCOURT [o-kin-kour" (Charles a"), ma­
réchal de France, né en Picardie ; il gagna sur 
Turenne, en 1650, la bataille de Rethel (1599-1658). 

HÔDMEZO-VASARHELY, v. de Hongrie, comi-
tat de Csongrad, près de ïa Theiss ; 60.000 h. 

HŒFER ou HÔFER (Ferdinand), chimiste et écri­
vain français, d'origine allemande', né à Dœschnitz 
(Thuringei L18îl~JS78j. 

HOF ou STADT-ZCM-HOF, v. de Bavière, sur 
la Saale ; 39.700 h. 

HÔFER [fèr] André), aubergiste tyrolien, chef de 
l'insurrection de 1809. Né à Saint-Léonard en 1767 ; 
fusillé à Mantoue. par ordre de Napoléon, en 1810. 

ROFFMANN (Frédéric), médecin allemand, fon­
dateur de la théorie organiste, 
né à Halle (1660-1742). 

HOFFMANN (François-
Benoît), auteur dramatique et 
critiqué français, né à Nancy 
(1760-1828). 

HOFFMANN (Emest-Théo-
dore-Amédée:. romancier et 
music ien a l l emand , né à 
Kœnigsberg. Doué d'une ima­
gination excentrique en même 
temps que d'une grande finesse 
d'observation, il écrivit les 
Contes fantastique*:'! 776-1822). 

HOG.ARTU (William), ce- IloErarth 
lèbre graveur et peintre de g rtn. 
mœurs anglais, créateur de la caricature morale, né 
à Londres (1697-1764). 

l — IIOM 

HOGGAR, pays montagneux du Sahara, habité 
par les Touareg. V. princip. : Jdelès. 

HOGUE (la) ou LA HOUGUE, rade au N.-E. du 
départ, de la Manche, près de laquelle Tourville, 
combattant sur Tordre exprès du roi malgré l'infé­
riorité de ses cadres (44 vaisseaux contre 100), 
perdit glorieusement un combat contre les flottes 
combinées de l'Angleterre et de la Hollande (1692). 
On la confond quelquefois à tort avec le cap de 
La Hague. 

ROHENLïNDEN [ho-èn-lirC-dèn], village de Ba­
vière, àla source de Tlsen, affl. de Tlnn ; 9i0h. Moreau 
y battitTarchiduc Jean d'Autriche, le 3 décembre 1800. 

HOHENLOHE [Ao-én-io-él (Charles, prince), statt-
halter d'Alsace-Lorraine, puis chancelier de l'em­
pire allemand, né à Rotenbourg en 1819. 

HOHENMAUTH [ho-èn] ou MYTO-A~YSOKÉ, 
ville de Tchécoslovaquie sur la Laufrehna; 10.500 h. 

HOHENSTAUFEN [sta-ou-fèn], famille impériale 
d'Allemagne, originaire du Wurtemberg, dont les 
membres ont occupé le trône de 1138 à 1250. 

HOHEN'ZOLLERN [ho-èn-zo-lèrn% principauté 
allemande, sur le Danube, berceau de la dynastie 
qui porta la couronne royale ou impériale de 1700 à 
1918; ch.-l. Sigmaringen ; cédée en 1849 à la Prusse, 
dont elle forme aujourd'hui un district; ; 70.700 h. 

HOJEDA (Alonso de), navigateur et conquistador 
espagnol,néàCuenca(1470-151o). 

HOKXSAÏ [kot(],dessinateur 
et graveur japonais. Il a excellé 
dans tous les genres, et son 
œuvre est pleine de vie et d'hu­
mour (17G0-1S49). 

HOLBACH [bak] (Paul-
Henri. baron d'), philosophe 
matérialiste et athée, né à Hil-
desheim(1723-i789). 

HOLBEIN [ba-in'j (Hans), 
peintre, né à Augsbourg en 
1490. Il passa presque toute sa 
vie en Angleterre, où il mourut 
en 1543; portraitiste de grande 
valeur, auteur de la Danse 
macabre peinte à fresque sur les murs d'un des 
cimetières de Bàle, d'une vérité et d'un réalisme 
saisissants. 

DTOLBERG [bèrgh] {baron Louis de), auteur dra­
matique et poêle danois, né à Bergen, surnommé le 
Plante du Danemark (1684-1754J. 

HOLLAND (Henri Fox, lord), homme d'Etat an­
glais, père du célèbre orateur Fox (1705-1774). 

HOLLANDE ou NEDERLAND. V. PAYS-BAS. 
Hol lande [Gazette de), journaux et libelles que les 

réfugiés protestants imprimaient en Hollande contre 
Louis XIV. 

HOLLANDE-MÉRIDIONALE, piov. du rovaunic 
des Pays-Bas ; 1.670.000 h. Ch.-l. La Haye. 

HOLLANDE-SEPTENTRION A Ï E , prov. du 
royaume des Pays-Bas ; 1.290.000 h. Ch.-l. Eaarlem. 

HOLMES (Oliver-Wendell), médecin et littérateur 
américain, né à Cambridge (Massachusetts) [1809-1894]. 

HOLMES [mess] (Augusta), compositeur français, 
née à Paris, auteur de symphonies et de mélodies, 
etc., et d'un opéra : la Montagne noire (1847-1903). 

HOLOPnERNE, général de Nabuchodonosor, 
tué durant son sommeil par Judith, aux portes de 
Béthulie (Bible). 

HOLSTEIN [sta-in\] {duché de), ancien Etat de 
la Confédération germanique, annexé en 1864 à la 
Prusse, en même temps que le Slesvig; 600.000 h. 
(Hoisteinois). Capit. Ghikstad. 

HOLYHEAD [hèd], v. et port très actif d'Angle­
terre (Anglesey) ; 9.000 h. 

Holyrood, palais d'Edimbourg, résidence de Marie 
Stuart. de Charles X, etc. 

HOLYWELL [ou-èl], v. d'Angleterre (Flint), près 
de l'embouchure du Dee : 10.000 h. 

Horoais [mél [Monsieur), type créé par Flaubert 
dans Madame Bovary. Homais, pharmacien et libre 
penseur, personnifie la sottise bourgeoise teintée de 
littérature et de science : un imbécile compliqué 
d'un demi-savant. 
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n O M B E R G [bèrgh] (Guillaume), chimiste français, 
né à Batavia ( 1652-17 i o). 

HO/MBEitG, v. industrielle d'Allemagne (Prusse, 
présidence de Dusseldorf), sur le Rhin ; 29.0i>0 h. 

IlOMHOURG [bour\ ancienne capil. du landgra-
viat de Ilesse-IIombourg. annexé à la Prusse, dans 
le Taunu> ; 14 700 h. Eaux thermales. 

HOMKCOURT, comm. de Meurthe-et-Moselle, 
arr. de Briey: 4.820 h. Forge.-:. 

Homélies" de saint Basile, discours élégants, pleins 
d'onction évangolique (rve s.). 

Homélie* pu Discours de saint Grégoire de Na-
zianze, sermons élégants fiv« s.). 

HcmiéiieM et Di*eoni*« de --aint Grégoire deNys>e, 
sermons contre certaines doctrine.-»hérétiques (iv* s.). 

Homélies et DÎMeonra de saint Jean Chrysos-
tome. écrits éloquents, le modèle du genre (iv* s.). 

HOMÈRE, célèbre poète grec, regardé comme 
l'auteur de Y Iliade et de VOdy-sée. Sept villes se dis­
putaient l'honneur de lui avoir donné naissance. La 
tradition le représente, vieux et aveugle, errant de 
ville en ville et récitant ses vers; mais, depuis les 
discussions soulevées notamment par Vico et \Volf, 
on a été jusqu'à conte-ier son existence et à affirmer 
que l'Iliade et l'Odyssée ne seraient que le résumé 
des chants les plus populaires des anciens aèdes, mis 
en ordre par les diaseèoaïttes du temps de Pisistrate. 

Homère lApotiwose d') ou H o m ère déifié, chef-
d'oeuvre d'Ingres (Louvre); composition savamment 
distribuée, d'un dessin irréprochable, d'un coloris 
harmonieux, mais froid. 

HOME HULË (le), nom donné au régime d'auto­
nomie que les Irlandais revendiquent pour leur pays. 
.(Ce mot vient de home, chez soi, et rule, gouver­
nement.) 

il DMMATRE DE HELL(Tgnace-Xavier), géologue 
et voyageur français, né à Alikirch (1812-1848). 

Homme* illustres ( Vies des), par Plutarque. 
V. VIES. 

Homme c|iiî vit (F), par Vicf or Hugo (186!)). œuvre 
étrange, mais puissante, dont le fond est une antithèse 
entre la beauté morale et la difformité physique. 

n o m m é aux qua ran te éens (!'}. conte de Voltaire, 
où le philosophe raille avec une ironie spirituelle et 
•parfois amère les abus de l'ancien régime. 

Armoiries du Honduras. 

HOMPESCH 'honï-pèch"; (Ferdinand de), dernier 
grand maître de Tordre de Malte, né à Dusseldorf, m. 
à Montpellier (1744-1805). 

H OMS, v, de Syrie. Etat 
de Damas, près du Nahr-
eï-Asi ; 25 00D h, 

IIONAN, prov. de Chine, 
dans le bassin inférieur du 
Hoang-IIo : 30.8:̂ 2.000 h. 
Ch.-l. Klmî-Fov.ng-Fou. 

ll!)NDO. V. NIPPON. 
HONDSCnOOTE[ond'-

ako-te). ch.-l. de c. (Nord), 
arr. de Dunkerque: 3.010 h. 
Les Français y battirent 
les Anglais et les Autri­
chiens en 1793. 

HONDURAS [râss], ré­
publique de l 'Amérique 
centrale; 637.0O0 h. Cap. 
Tegucigalpa. Pays monta­
gneux, bien arrosé, produisant le cacao, le café, le 
coton, l'indigo, le tabac, l'acajou. 

HONDURAS {golfe on baie de), formé par la mer 
des Antilles au S. de la 
presqu'île du Yucafan. 

HONDURAS BRITAN­
NIQUE, colonie anglaise 
à l'extrémité du Yucatan : 
44.400 h. Cap. Belize. 

RONFLEUR, ch.-l. de c-
Calvados), arr. de Pont-

l'Evèque; 8.710 h. {Honfteu-
rais ou Honfleurois).AVem- l \ 
bouc-hure de la Seine. Ch. 
de f. Et. 

HONG-KONG, ville et 
île de la baie de Canton ; 
aux Anglais ; 648.000 h. 
Grand commerce de transit. 

HONGRIE, un des Etats 
de l 'Eu rope cen t r a l e ; 
8.20)1.000 hab., 95.500 fcîl. carr. Capit. Budapest; 
Jadis royaume indépendant, habité par les Hongrois 
ou Magyars, la Hongrie fut réunie à l'Autriche au 

Armoiries ce la Hongrie, 
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commencement du xvie siècle, mais ne cessa de re­
vendiquer son indépendance; à la suite du soulève­
ment de 1848, elle avait obtenu une large autonomie 
administrative. Après la Grande Guerre (1914-1918), 
la Hongrie est devenue un Etat indépendant, cons­
titué en république. V. AOTRICUE-HONG^RIE. 

Honneur et F Argent (!'), comédie en 5 actes, 
en vers, de Fr. Ponsard; œuvre estimable (1853). , 

BONOLULI, capit. des îles Hawaï, en Polynésie ; 
83.00U h. Port. 

HONORAT \ra) {saint), évêque d'Arles; mort en 
429. Fête le 16 janvier. 

HONOR1I S [usa], empereur d'Occident de 395 à 423, 
un deo plu* misérables souverains de la décadence. 

HONORIUSïer.papede 625à638:— IIONORIUS il, 
pape de 1124 à 1130; — HONORIUS 111. pape de 1216 
à 1227 : — HONORIUS IV, pape de 1285 à 1287. 

HONTHORST (Gérard), peintre flamand ; il ex­
cella dans les effets de nuii ; né à Ufrecht (1390-1056;. 

HONVEDS.nom qui désigna en 1848 les Hongrois 
organisés militairement contre les révoltes des Sla­
ves et des Valaques. 

HOOD rhoud'i-Samuel', amiral anglais : il s'empara 
de Toulon en 1793 (1Ï3&-1816). 

HOOKE [hou-kel (Robert), physicien et mathéma­
ticien anglais • 1G35-1703). 

HOOKER :"hou-kèrj (Joseph Daiton), botaniste 
anglais, né à ïlalcsworth '181/-1912; ; auteur d'une 
remarquable classification botanique. 

HOORN, viiie des Pays-Bas a loi lande-Septentrio­
nale!, sur une baie du Zuyderzée ; 11.000 h. 

HORACE (Quintus Horatius Flaccus). célèbre 
poète latin (64-S av. J.-C.i. auteur d'Odes,'d'Epou'es, 
(KEpîtres, de Satires et dé l'Art poétique, imité par 
Boileau. Caractère indépendant, sans ambition, Ho­
race, qui fut d'ailleurs l'ami d'Auguste et le protégé 
de Mécène, faisait consister le bonheur dans l'usage 
modéré des biens de la vie. Ses poésies, d'une forme 
savante et soignée, sont des modèles de délicatesse 
et de bon goût. 

HORACES (les trozs), nom de trois frères ro­
mains qui, sous le règne de Tullus Hostilius, com­
battirent pour Rome contre les trois Curiaces. cham­
pions de la ville d"Albe, en présence des deux 
armées, pour décider lequel des deux peuples com­
manderait à l'autre. Au premier choc, deux Horaces 
tombèrent, et les trois Curiaces furent blessés. Le 
survivant des Horaces . craignant de succomber 
contre ses trois adversaires réunis, feignit de pren­
dre la fuite, afin de les diviser, persuadé qu'ils le 
suivraient plus ou moins vite, suivant la gravité de 
leurs blessures. Sa prévision se vérifia en effet. Reve­
nant alors impétueusement sur ses pas, il immola 
successivement les trois Curiaces. et assura ainsi le 
triomphe de sa patrie. En récompense, il fut absous, 
par le peuple, du meurtre de sa sœur Camille. 
(V. plus bas.) — En littérature, on fait allusion à ce 
combat héroïque, et surtout au stratagème qu'em­
ploya le troisième Horace pour vaincre ses ennemis. 

Horace , tragédie de Pierre Corneille, en cinq 
actes et en vers [1640V Le sujet de cette pièce est le 
combat connu des Horaces et des Curiaces. dra­
matique épisode de l'antique vertu romaine, s'éle-
vant par Tamour de la patrie au-dessus des plus ten­
dres affections de la famille. C'est dans cette tragédie 
que se trouve la réponse sublime du vieil Horace à la 
femme qui vient lui annoncer que, de ses trois fils, 
deux sont morts, et que le troisième a pris la fuite. 
L'héroïque vieillard s'abandonne à toute sa douleur, 
non de la mort de ses deux fils, mais de la fuite du 
troisième. C'est alors que cette femme lui dit : 

Que vouliez-vous qu'il îit contre trois ? 
Et le vieil Horace répond : 

Qu'il mourût!,.. 
Parole admirable, qui n'a pas besoin de commen­

taire ; cependant, c'est presque toujours par plaisan­
terie qu'on y fait allusion. C'est ainsi qu'un homme 
d'esprit, entendant parler d'un personnage qui était 
mort malgré les soins de trois savants médecins, 
s'écria avec une gravité risible: 

Que vouliez-vous qu'il fît contre trois ?... 
Dans cette tragédie se trouvent encore les impré­

cations de Camille, sœur des Horaces et fiancée à 
Tun des Curiaces. Camille apprend l'issue fatale du 
combat et, à la rue de son trère couvert de la dé-
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pouille sanglante de celui qui devait être son époux, 
elle exhale sa douleur en imprécations contre le 
vainqueur et contre Rome même. Horace, indigné 
des plaintes de sa sœur comme d'un reproche fait à 
son patriotisme, la perce de yon épee. 

Horaces {Serment des), tableau de Louis David, 
au Louvre (1785). 

HORATIUS [si-uss] Coclès (le Borgne), Romain 
qui. d'après la légende, défendit seul î'cnirôe dû 
pont Sublicius. à Rome, contre l'armée de Por.enna; 
il perdit un œil dans la bataille, d'où son surnom. 

HORDE D"OR, nom du royaume le plus occiden­
tal fondé au moven âge par les Mongols, et qui 
s'étendait sur là Sibérie méridionale et la partie 
sud de la Russie. 

HORDE [hpur-dé], v. d'Allemagne (Prusse), sur 
TEmscher; 33.000 b, 

HOREB [rèo], montagne d'Arabie. C'est là que 
Moï^e recul de Dieu, qui lui apparut au milieu d'un 
buisson ardent, la première révélation de sa mis­
sion (Bible). 

HORMISDAS [dôss] [saint), pape de 5i4 à 523. 
H OR, A irap i. à l'extrémité S. de la Terre de Feu. for­

me par une il e du Chili aux sombres et stériles falaises. 
HORN (Gu.tavej. un des plus habiles généraux 

de Gustave-Adolphe (1592-1657). 
HORNES (Philippe, comte de), gouverneur de la 

Gueldresotts Charles-Quint, décapité sous Philippe II 
par ordre du duc d'Albe. en même temps que le 
comte d'Egmont (vers ]520-15(i8). 

IBORNOY [noïj, ch.-i. dec. (Somme), arr.d'Amiens; 
780 h. Ch. de Y. N. 

HORNSEY, v. d'Angleterre (comté de Middlesex) : 
87.000 h. Faub. de Londres. 

HOUPS [or" (Le).ch.-Î.dec. 
(Mavenne), arr." de Mavenne; 
1.050 h. 

HORSENS [sèn'ss] v. du 
Danemark (Jutland), sur le 
Caitégai: 27.GO0 h. 

HORST AN DER E M S -
CIIER. bourg industriel d'Al­
lemagne (Prusse, Westphalie); 
•23.400 h. 

HORTEN,v.etport de Nor­
vège, sur le njord de Christia­
nia : 10.500 h. Point d'attache 
de la marine norvégienne. 

H O R T E S S E [tan-se {la 
reine), fille de l'impératrice Joséphine et du comte 
de Beauharnais. Elle épou-a Louis Bonaparte, roi de 
Hollande, et fut mère de Napoléon III (1783-1837}. 

HORTENSIUS tin-si-uss) (Quintus). célèbre ora­
teur romain, rival de Cicéron, puis son ami U14-30 
av. J.-C). 

HORUS, dieu égyptien, représenté tantôt par un 
épervier, tantôt par un homme à tête d'épervier. 

UORVATU (Michel), évèque et 
historien hongrois, né à Szentes 
(1809-1878). 

Hôtel de Ville de Paris, célèbre 
édifice, siège de la municipalité 
parisienne, situé sur la place du 
même nom; commencé en 1593, 
achevé en 1623. restaure et agrandi 
sous Louis-Philippe, détruit par le 
feu en 1871 et reconstruit en 1878-
1879, sous la direction des archi­
tectes Ballu et DePerthes. L'aspect 
général, élégant et somptueux, est 
celui de l'ancien édifice, développé 
en hauteur et en superficie. 

Hôtel-Dieu, le pius ancien hôpi­
tal de Paris, autrefois situé parvis 
Notre-Dame, fondé par saint Lan­
dry, huitième évêque de Paris. 
Incendie en 1772, il fui recon-truit 
sur le même emplacement. Un nouvel Hôtel-Dieu a 
été construit de 1868 à 1878. de l'autre côté de la 
eathédraîe. en remplacement de l'ancien, qui tom­
bait en ruine. 

HOTMAN .(François), jurisconsulte français, né à 
Par i s ; au'eur du Frnnco-Ga/Ha. où il essaye de 
réagir con-'e les progrès de l'absolutisme, impru­
demment favorisé par les légistes (1Ë24-159Q). 

Hortense de Beauharnais, 

Horus. 
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HOTTENTOTS [tan-to], race de l'Afrique aus­
trale, comprenant les Ilottentots proprement dlts, les 
Namaquas et les Koronas. 

ROTTINGER [tin-ghèr] 
(Jean-Jacques), historien suis­
se, né à Zurich. Son ouvrage 
capital a pour titre : Zivingle 
et son époque (1783-1860). 

H O O i L Ï , v. de TInde an­
glaise (Deccan); 61.500 h. 

MOUCHARD [char] (Jean-
Nicolas), un des généraux de 
la Révolution, né à Forbach. 
Vainqueur des Anglais à Hond-
schoote ; guillotine à Paris 
(1738-1793). 

BIOUDAIN [din], ch.-l. de c. 
(Pas-de-Calais ;,arr'deBéthune, 
surlaLa\ve;2.785h. Ch.def.N. 

HOUDAN, ch.-l. de c. (Seine-et-Oise), arr. de 
Mantes, au confluent de la Vesgre et de TObton ; 
2.060 h. (fioudanais). Ch. de 
f. Et. Volailles. 

HOUDETOT [ta] (Elisa­
beth, comtesse d'), femme dis­
tinguée par son esprit, amie 
de Saint-Lambert et de Jean-
Jacques Rousseau (1730-1313). 

HOUDON (Jean-Antoine), 
statuaire français, hé à Ver­
sailles. Il a exécuté les bustes 
d'un grand nombre d'hommes 
distingués, entre autres celui 
de Voltaire. Ses œuvres sont 
pleines de naturel et de vérité 
(1741-1828). , 

HOUEILLES fil mil., êss], 
cb.-l. de c. (Lot-et-Garonne), arr. de Nérac; l.fSO h. j 

HOUGLI, branche occidentale 
du Gange ; arrose Chandernagor et 
Calcutta : 195 kilom. 

HOULGATE,autref. Beuzeval-
Houlgate, cornai, du Calvados, 
arr. de Pont-TEvèque, sur la Man­
che ; 1.130 h. Ch..de f. Et. Plage 
fréquentée. 

H0>U-NAN, prov. d e l à Chine 
méridionale ; 28.443.000 h. Ch.-l. 
Tchang-Clia. 

IIOL'-PÉ, prov. de la Chine 
centrale ; 27.167.000 h. Ch.-l. Ou-
Tehang. 

HOUPLINES, comm. du Nord 
(arr. de Lille), sur la Lys ; 2.660 h. 
Filatures. 

IIOUSSAYE [se] (Arsène), lit­
térateur français, né à Bruyères 
(Aisne), auteur aimable et spiri­
tuel du Quarante et unième fau­
teuil de l'Académie française, le 
Roi Voltaire, etc. (1815-1896); — 
Son fils tlENRi. historien, né et 
m. à Paris (1048-1911), membre de 
l'Académie française, auteur de 
remarquables études historiques sur la fin du règne 
de N a p o l é o n I^ r . 

HOUSTON, v. des 
Etats-Unis (Texas), sur 
l e c a n a l B u f f a l o ; 
138.000 h. 

IIOYAS, une des ra­
ces qui peuplent l'île 
de Madagascar. D'ori­
gine malaise, elle cons­
tituait, au moment de 
la conquête française, 
l'aristocratie de l'île, 

RONY A R » [ou-ard'], 
nom dune illustre fa­
mille d'Angleterre, qui 
a fourni des généraux, 
des amiraux, etc., et à 
laquelle appartenait la 
cinquième femme de Henri VIII : Catherine HOWARD. 
V. CATHERINE. 
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HOAVE Elias), mécanicien américain, inventeur 
d'une machine à coudre (1819-1867). 

HOWRAH ou UAORA, y. de l'Inde, sur le delta 
du Gange, près de Calcutta; 179.000 h. 

U O z i E R [zi-é] (Pierre DE LA GARDE d"), généa­
logiste et juge d'armes, né à Marseille : 1592-1660); — 
Son fils RENÉ, généalogiste, né à Paris (1640-1732.. 
Ce nom est devenu une sorte de nom générique pour 
désigner ceux qui s'occupent de recherches généalo­
giques. 

HU.ALLAGA, rïv. de l'Amérique du Sud, affluent 
du Maranon ou haut Amazone (1.250 fcil.}, 

HUBERT [bèr] (mini), évêque de Maestricht et 
de Liège, patron des chasseurs. Il aurait vécu au 
vue siècle. Fête le 3 novembre. 

HUBERTSBOURG[bérle-bû»r].pavillûndechasse, 
près de Leipzig. Là fut signé le traité qui mettait 
fin à la guerre de Sept ans (1763). 

HÎÏBNER [nèr] (Alexandre, baron de), diplomate 
et voyageur autrichien, né à Vienne, auteur d'une 
Promenade autour du monde (1811-1892). 

H I C [Aukj i.Evariste-Régis;. missionnaire fran­
çais, né à Toulouse, explorateur de la Chine, de la 
Tartarie et du Tibet (1813-1860). 

HUCQUELIERS [he-li-é], ch.-l. de c. (Pas-de-Ca­
lais), arr. de Montreuil-sur-Mer ; 610 h. 

HUDDERSFIELD [dèrs-fild'}, ville d'Angleterre 
(York), sur la Colne; 111.000 h. 

HUDSON, fieuve du N.-E. des Etats-Unis, qui 
arrose Albany et se jette dans l'Atlantique à New-
York; 500 kii.. en pays à peu près désert. 

HUDSON [baie ou mer d"). vaste golfe formé par 
l'Atlantique au N. de l'Amérique septentrionale ; il 
est pris par les glaces pendant sept mois de l'année. 

HUDSON [soa'j (Henri), navigateur anglais, qui 
découvrit le détroit et la baie d'Hudson en 1610. 

HUÉ, v . de l'Indochine française, capit. du 
royaume d'Annam; 60.000 h. Communique par la 

Hovas. 

Hoiel de vide de Paris. 

rivière de Hué avec la mer. Prise par l'amiral Cour­
bet en 1883. 

HUELGOAT [gho-al, ch.-l. de c. (Finistère;, arr. 
de Châteaulin; 2.000 h. Plomb argentifère. Belle 
forêt. 

HUELVA. v. d'Espagne, ch.-l. de prov., sur TOdiel ; 
34.000 h. — La prov. de Huelva a 327.000 h. 

HUERTA (Garcia de La). V. LA HUERTA. 
HUESCA. v. d'Espagne, ch.-l. de prov. ; près de 

Tlsnela : 12.400 h. — La prov. a 248.000 h. 
HUET (Pierre-Daniel), prélat et érudit français, 

évêque d'Avranches. Né à Caen (1630-1721). 
HUET (Jean-Baptiste), peintre français, né à Pa­

ris (1745-lSllj : peignit des paysages et des animaux. 
Ses dessins à l'aquatinte sont recherchés. 

HUET (Paul;, peintre français, né et m. à Paris 
(1803-1869)'; paysagiste romantique. 

HUGHES (David), physicien anglais, né à Lon­
dres ; inventeur du microphone, d'un télégraphe, etc. 
(1813-1900). 
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HUGO (Sigisbert, comté], général français, né à 
Nancy (1774-1828). 

HUGO (Victor), fils du précédent, le plus illustre des 
poètes français du xrx» siècle, né à Besançon, m. à 
Paris (ir02-l883). Il passa son enfance en Italie et en 
Espagne, puis à Paris, et dès l'âge de dix ans il écrivit 
des vers qui firent prévoir son talent. Ses poésies le 
placèrent rapidement, par la grandeur des images, la 
richesse de la rime, la profondeur du sentiment, à la 
tête de la nouvelle école romantique ; la représentation 
de Bernant ('1830} fixa sa renommée. Membre de l'Aca­
démie française et pair de France, il entra, après la 
Révolution de 1848. à la Constituante et' à la Légis­
lative, où il se montra l'élo-

. quent défenseur de la liberté. 
Il quitta Paris lors du coup 
d'Etat du 2décembrc 1831 et n'y 
rentraque le 4 septembre 1870; 
il siégea jusqu'à sa mort dans 
les assemblées délibérantes. 
Le nombre et l'importance de 
ses œuvres, leur influence sur 
son époque et le rôle poîitque 
joué par Victor Hugo font de 
lui une des plus grandes per­
sonnalités du siècle. Ses funé­
railles forent grandioses, et 
ses restes ont été déposés au 
Panthéon. Nous citerons, par­
mi ses poésies: Odes et Ballades, les Orientales. 
Feuilles d'automne, les Voix intérieures, les Châ­
timents, les Contemplations, la Légende des siècles, ' 
lAnnée terrible; — parmi ses romans: Notre-Dame 
de Paris, les Misérables, les Travailleurs de la mer; 
— parmi ses œuvres dramatiques : Cromwell, 
Eernani. Ray Blas, Marion Delorme, Le roi s'amuse, 
les Burgraves. 

Huguenots , calvinistes. (Corruption de l'alle­
mand eidgenossen. qui signifie s confédérés par ser­
ment ».) 

Huguenots [les), opéra en cinq actes, paroles de 
Scribe et d"E. Deschamps, musique de Meyerbeer 
(1836). Le sujet est tiré d'un épisode de la 'Saint-
Barthélémy ; partition colorée, pathétique, passion­
née. 

HUGUES (saint), abbé de Cluny, né à Semur. Il 
fonda la célèbre abbaye de Marcigny (1024-1109). 
Fête le 29 avril. 

HUGUES [hii-gué] le Grand,comte de Paris, duc 
de France, père de Hugues Capet : m. en 936. Sa puis­
sance sous les derniers rois carolingiens facilita 
l'avènement de son fils ; — Hugues Capet, fils du 
précédent, chef de la dynastie des Capétiens, pro­
clamé roi de France en 987 'vers 938-996). Son règne 
fut troublé par la révolte de,ceux-mêmes qui l'avaient 
porté au trône et qui refusaient de reconnaître sa 
suprématie. Un comte de Péri gueux. Adalbert, avait 
usurpé les titres de comte de Poitiers et de Tours. 
Le roi de France lui envoya un message avec ces 
paroles : « Qui t'a fait comte ? — Qui t'a fait roi ? », 
répondit Adalbert. Il eut la sagesse de faire sacrer 
ses fils de son vivant et d'assurer ainsi l'hérédité de 
sa maison. 

HUGUES de Saint-Victor , philosophe et théolo­
gien flamand, né près d'Ypres, m. à Paris en 1141. 
: HUISNE (!'), riv. de France, qui arrose Nogent-
le-Rotrou et se jette dans la Sarthe (r. g.) ; 130 kil. 

HULIN (Pierre), général français, né à Genève. 
Il était sergent aux gardes-françaises quand éclata 
la Révolution, et se distingua à la prise de la Bas­
tille ; il devint plus tard général (1738-1841). 

HULL ou KINGSTON UPON HULL, v. mari­
time d'Angleterre (York), au confluent du Humber 
avec la rivière Hull ; 29L00O h. Port très actif. 

Mulot (le baj'on), type de monomane créé par 
Balzac dans les Parents pauvres. 

HUMBERT I I fun-b-rl. dernier dauphin du 
Viennois, qui vendit "en 1343 le Dauphiné à Philippe 
de Valois (1313-1353). 

HUMBERT 1er, fils de Victor-E m manuel IT, roi 
d'Italie en 1878, né à Turin en 1844, assassiné à 
Monza en 1900. 

HUMBERT (Ferdinand), peintre d'histoire et de 
portraits, né à Paris en 1842. 
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HUMBOLDT (Charles-Guillaume,baron de), savant 
philologue et homme d'Etat prussien, né à Pots-
dam ( 1767-1835) ; — ALEXANDRE, son frère, né à Berlin ; 
naturaliste et savant écrivain, 
auteur d'un célèbre Voyage 
aux régions équinoxiales 
(1769-1839). 

HUME (David), philosophe 
ethistorien anglais, né à Edim­
bourg, créateur de la philo­
sophie phénoméniste, auteur 
d'un célèbre Essai sur l'enten­
dement humain (1711-1776). 

HUMIÈRES (Louis d'). ma­
réchal de France et favori de 
Louis XIV (1628-1694). 

HUMMEL ( Jean-Nèpomu-
cène ), compositeur et pia- Humboldi. 
niste allemand, né à Pres-
bourg ; auteur de sonates et ouvertures, d'un style 
élevé et correct (1778-1837). 

HUMPERDUNCR (Engelbert), compositeur alle­
mand, né à Siegbourg-sur-le-Rhin (1834-1921), auteur 
de H&nsel et Gretel, opéra nourri d'airs populaires. 

HUNALD, duc d'Aquitaine de 735 à 774, né vers 703. 
HUNÉRIC [rik], roi des Vandales d'Afrique ; 

m. en 484. 
HUNINGUE, ch.-l. de c. (Haut-Rhin), arr. de 

Mulhouse, près de la rive gauche du Rhin ; 3.110 h. 
iHuningois). Barbanègre y soutint, avec 135 hom­
mes, un siège mémorable contre 25.000 Autrichiens 
(1815). 

Hnuingne (la Reddition dé-, tableau d'Edouard 
Détaille au musée du Luxembourg (1892). 

HUNS [un], peuple barbare des bords de la mer 
Caspienne, qui inonda TEurope sous la conduite 

Huns. 
d'Attila, vers le milieu du vE siècle. V. ATTILA. 

HUNSRUCK.. plateau montueux et boisé de l'Alle­
magne occidentale, sur la r. g. du Rhin (745 m.). 

HUNT [heunt'] (William Holman), peintre an­
glais, né à Londres (1827-1910) ; un des fondateurs de 
l'école des préraphaélites. 

HUNTUNGDON [heîin'-tin'gn'-don'], v. d'Angle­
terre, ch.-l. de comté, sur TOuse; 4.000 h. Le comté 
de Huntin^don ou Hunts a 55.500 h. 

HUNTINGTON, v. des Etats-Unis (Virginie-Occi­
dentale), sur l'Ohio ; 50.000 h. Manufactures. 

HUNYADI ou HUNIADE, famille hongroise. Un 
de ses membres les plus fameux, JEAN-CORVIN, dé­
fendit Belgrade contre les Turcs (vers 1388-1456) ; — 
Son fils MATHIEU, dit Mathias Corvin, fut roi de 
Hongrie. V, MÀTHTAS. 

HURAULT [rô] (Philippe), comte DE CHEVERNY, 
homme d'Etat français, chancelier de Henri I I I 
(1328-1599). 

HUREPOIX [poi], petit pays de Hle-de-France, 
qui avait pour ch.-l. Bourdan. 

HURIEL. ch.-l. de c. (Allier), arr. de Montluçon, 
î au-dessus de la Magieure ; 2.430 h. Ch. de f. Orl. 

HURON, lac de l'Amérique du Nord, entre le 
I Canada et les Etats-Unis : 40.000 kil. carr. 
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MURONS [ron], peuple indigène de l'Amérique du 
Nord, rattaché à la fa­
mille de.-, Iro'iiiiofc. 

HUS ou IIUSSyJean1, 
réformateur tchèque, né 
àIIu-ineiz iBobème). un 
des précurseurs de la 
Réforme. Adepte des 
doctrines <\e Wicleff, il 
fut excommunié par 
Alexandre V. puis brûlé 
vif par condamnation 
du concile de Constan­
ce, malgré le sauf-con­
duit que lui avait donné 
l'empereur Sigismondo 
(13(J3-iiloj. Ses parti­
sans, les hus.iites, sou­
tinrent contre les Im­
périaux de longues guerr* 

HUS.VOT [us-no, (Pierre), 
bolanïsie français, né à Cahaa 
en \aiO. auteur d'intéressantes 
recherches le bryologie. 

H V S S KIN - H E Si - IIV S -
SEIN, dernier dey d'Alger, 
in. à Alexandrie en 1838. C est 
sous son règne que prit nais­
sance le cont.it qui amena la 
conquête de l'Algérie. 

H U S S I ou nuvi , v. de 
Roumanie (Moldavie;, près du 
Prtith. qui forme la frontière 
avec la Russie: 17.i>no h. 

H tTC ï lESON ( Francis), 
philosophe et moraliste irlan­
dais, auteur d'une morale fondée sur Taltruisme 
0694-1747). 

HUTTEN rten'] (Ulrich de), littérateur et théolo­
gien allemand, célèbre par ses virulentes attaques, 
au début de la Réforme, contre le clergé et les moi­
nes. Il essaya de soulever contre les princes et les 
évéques la bourgeoisie et le peuple d'Allemagne 
(14SS-lo23). 

HUXLEY |huks-/é] (Thomas-Henri), naturaliste 
ang'ais. ne à Ealing. Il s'est montré un des défen­
seurs les plus ardents du transformisme et s'est 
attaché à montrer Ses affinités qui exigent entre 
l'homme et les singes anthropoïdes (f82-'M8EKi). 

HUY, v. de Belgique (prov. de Liège1, sur la 
Meuse: 14.500 h. Métallurgie. , - - ^ . - ^ . . 
Elle fut prise plu.-ieurs fois .= Xi y^^^iL 
par le.-Français au x vu* siècle. V J > - .-y-- '^ 

IIUYGHENS [jins, (Chris­
tian,), physicien, géomètre et 
astronome hollandais, né à 
La Haye; auteur de belles 
recherches sur la réfraction. 
Il inventa le ressort à spirale 
pour régulariser le mouve­
ment des montres, etc. (1629-
1G3Î5). 

HUYSMANS (Joris JXarl), v ^ 
littérateur fr., né à Paris *̂-
(184-8-1907) ; écrivain précis, 
subtil et tourmenté, à qui Ton 
doit entre autres œuvres : Là-bas, 
route, efc. 

HYACINTHE (saint), dominicain silésien, né à 
Sa^se; mérita le surnom à"Apôtre du Nord (1183-
1237). Fêle le 6 août 

HYADES, nymphes, filles d'Atlas, qui recueil­
lirent et élevèrent le jeune Apollon. 

En 
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0TBL.1, nom de trois villes anciennes de Sicile, 
dont Tune, sur la côte S.-E. de l'île, était célèbre 
par le miel exquis que Ton récoltait aux environs. 

I I Y D A S P E , nom que les anciens donnaient au 
Djelam, riv. de ITnle. 

HYDE DE NEUVILLE (Jean-Guillaume), agent 
royaliste et homme politique français, né à La Cha-
rité-sur-toire (1776-5857). 

HYDERABAD, V. IUÏDERÂBAD. 
l iYDRA, île grecque de l'Archipel, dans la pro­

vince d'Ars-olide-et-Carinlhie. vis-à-vis de la pres­
qu'île d'Argolide; 17.200 h. [Hydriotei). Ch.-l. Hy-
âra; 7.050 h. Port actif. 

H Y D R E de L o m é . C'était, selon la Fable, un 
serpent monstrueux à sept têtes, qui repolissaient à 
mesure qu'on les coupait, si on ne les abaitait foutes 
d'un seul coup. La destruction de ce monstre fut 
un de.s douze travaux d'Hercule; mais, comme la 
plupart des fictions mythologique? recouvrent une 
vérité, on pense que l'hydre de Lerne n'était 
autre chose qu'un marais d'où s'échappaient des 
miasmes pestilentiels et que les habitants parvin­
rent à dessécher. En politique, on compare souvent 
à ce monstre fabuleux les troubles, les révoltes qui 
agitent un Etat : combattre l 'hydre de l'anarchie. 

HYDRE, nom • e deux constellations de l'hémi­
sphère boréal et de l'hémisphère austral. 

HYÈRES (lies a"), petit archipel français de la 
Méditerranée, près des cotes du Var. séparant la 
baie d'Hyêres de la mer et comprenant Porque-
rotles, Port-Cros. Vile du levant et deux îlots. Cli­
mat très égal et très doux. Station hivernale. 

HYERES, ch.-l. de c. (Var). arr. de Toulon, 
sur une dérivation du Gapeau ; (7.4-80 h. [Hyérozs'J. 
Ch. ''e f. P.-L.-M. .Station hivernale très fréquen­
tée. Culture importante de primeurs. 

HYGIE, déesse grecque de la santé, fille d'Escu-
lape iMyth.) 

HYGIN (saint), pape de 139 à 14-2 ou, selon d'au­
tres, de 1̂ 4 à 158, ou encore de 137 à 149. 

H Y H.«OS. V. PASTEURS. 
HYLAS r/ass], fils de Theiodomas, roi des Dryo-

pes. Hercule, après avoir tue son père, le prit pour 
compagnon. 

HYMEN r7nèn] ou HYMÉNÉE, dieu du mariage, 
fils d'Apollon. 

HYMETTE, montagne de TAtfique. au S. d'A­
thènes, renommée pour son excellent miel et ses 
carrières de marbre. 

IEYPATIA ti-a\ ou HYPATHIE \tt\, femme 
célèbre, qui professa la philosophie à Alexandrie et 
fut massacrée par des chrétiens fanatiques (370-
415). 

HA'PÉRIBE, orateur athénien, contemporain et 
émule de Démosthène. Il fut mis à mort (322 av. 
J.-C.) par ordre d'Antipater. Nous avons conservé 
de lui six remarquables discours. 

HYPERMNESTRE, une des Danaîdes, la seule 
qui épargna son époux. Lyncée {Myth,). 

HYPNOS, dieu grec du sommeil, fils de TErèbe 
et de la Nuit. (Myth.). 

SIYRCAN le^ souverain pontife des Juifs de 136 
à 1()6 av. J . -C. successeur de son père Simon Mac­
chabée; — HVRCAN II . souverain pontife et roi des 
Juifs de 79 à 3S av. J.-C.. tué en Tan 30. 

HYRCANTE, contrée de l'ancienne Perse, au S. 
et au S.-E. de l;i mer Caspienne, que l'on appelait 
aussi wpr Hi/rcanienne. Elle est célèbre par ses 
tigres et la rudesse sauvage de ses habitants. 

H Y S T A S P E ou HYSTASPÈs [en perse Vùhtaç-
pa.;, satrape perse, père de Darius." 

HYBLA HURONS 

HUSNOT 
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